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AVERTISSEMENT

France Silhouette
 9 Ter rue des pendants

94370 Sucy en Brie.

LES AUTEURS
Pratiquent la silhouette depuis 1982:
Michel BOULANGER
Champion de France 83-85-86-87
Champion d’Europe 86-87
Champion du Monde individuel 90
Champion d’Europe par équipe 91
Champion d’Europe individuel 91
Membre de l’équipe de France 87-88-89-91
Jean-Pierre BEURTHERET
Champion de France 84
Champion de France 88
Champion d’Europe individuel 91
Champion d’Europe par équipe 91
Champion du Monde par équipe 91
Membre de l’équipe de France 87-88-90-91
Freddy DRUBIGNY
Champion de France et d'Europe 1990
Puisse ce fascicule vous inciter à venir nous
rejoindre dans cette merveilleuse discipline qu’est
Ce fascicule  a été imprimé par l'Asso
ciation France-Silhouette . Il est des
tiné à promouvoir le tir sur silhouette

métallique et à présenter les principes de base
de ce sport.

Il s’agit de la seconde édition de ce fascicule
d’introduction. Le contenu est semblable à celui
de la première édition mais les chapitres ont été
revus et réactualisés. Les principales modifica-
tions concernent les armes, les tables de
rechargement, et la prise en compte du Field
Pistol.

Nous n’aborderons que succinctement les
principaux aspects du tir sur silhouettes. Ceci ne
vous dispense pas de la lecture d’ouvrages plus
complets sur le sujet, particulièrement en ce qui
concerne le rechargement.

D’autres éléments importants par ailleurs ne
seront pas traités, comme le déroulement ration-
nel d’une séance d’essais, la mise au point d’un
rechargement, les charges duplex et triplex, le
tir de projectiles usinés, la préparation des ar-
mes, etc...

L'ASSOCIATION FRANCE -
SILHOUETTE

Si vous désirez en savoir beaucoup plus tout
de suite, nous pouvons répondre à vos aspira-
tions. Les auteurs de ces lignes font partie des
fondateurs de l’association FRANCE-SIL-
HOUETTE. Cette association loi de 1901, fon-
dée au début de l’année 1988, regroupe plu-
sieurs centaines de membres à travers la France
et les DOM-TOM et compte même certains
membres à l’étranger.

Son but est la promotion du tir sur silhouettes
métalliques et le regroupement et la mise en
relation des personnes intéressées par ce sport.

Son organe est un journal bimestriel  consa-
cré à la silhouette et qui est envoyé à tous ses
membres. Les articles traitent plus profondé-
ment des problèmes abordés dans ce fascisule
ainsi que de l’actualité silhouette comme les
dates des compétitions, les nouvelles fédérales,
les comptes rendus de matches, etc... France
Silhouette met également un service Minitel à
la disposition de ses membres, 24 heures sur 24
et 365 jours par an.
Sur ce service Minitel, vous disposez d’une
messagerie qui vous permet de passer vos
annonces, de poser des questions sur le tir ou
le réglement ou de converser avec d’autres
tireurs.

De plus, le calendrier des matchs y est
réactualisé en permanence et vous disposez
ainsi des dernières informations quant aux con-
cours.

Les nouvelles importantes y sont également
présentes en temps réel ce qui vous permet
d’être informé avant que le journal ne parvienne
chez vous. Si vous êtes intéressés, écrivez
nous:
-

la silhouette métallique!



APERÇU
Imaginez la silhouette d’acier noirci d’un
mouflon, placée à 200m de la bouche du canon
de votre pistolet.

La zone critique, celle où doit logiquement
frapper votre balle, entre le bas du ventre et le
haut du dos, ne mesure que 30cm de haut.

A votre côté est posé un pistolet Thompson
Contender à canon de 10 pouces.

« CHARGEZ !» A ce commandement (et pas
avant), vous saisissez votre arme, vous la char-
gez, et vous vous allongez en position
Creedmoor.

Encore 30 secondes avant le commande-
ment feu.

Vos genoux sont relevés, les cuisses sont
serrées l’une contre l’autre et les pieds écartés.
Le bas de vos jambes forme ainsi un bipied.

Votre bras gauche va se placer fermement
derrière votre tête. Vos doigts prennent appui
sur le sol en arrière de vos omoplates. Vous
détendez les muscles de votre cou et votre tête
se cale d’elle-même sur votre bras gauche.

Le Contender est placé dans votre main
droite, pointé vers la cible. Votre doigt est hors
du pontet. Vous laissez reposer votre coude à
terre, vous appuyez la crosse du pistolet vers le
haut de la cuisse, le fût étant contre votre mollet.

C’est le corps tout entier qui sert d’affût de
pointage à l’arme. Le guidon s’ajuste dans le
cran de votre hausse. Le mouflon qui semblait
si net l’instant précédent devient flou lorsque
votre oeil accommode sur le guidon. Vous atten-
dez le commandement....

« FEU !» Votre coeur bat plus fort. Votre doigt
se pose sur la détente et augmente la pression,
doucement, tout doucement. C’est l’instant de
vérité.

« BLA-OUMM !» Le guidon jaillit hors du cran
de mire sous l’effet du recul.

« CLANG !» Le bruit d’un touché. Votre balle
a renversé 25 kilogrammes d’acier.

La silhouette métallique est un sport d’adresse
- 2
pour les tireurs qui veulent de l’action.

Sécurité, précision et puissance sont les pi-
liers de la silhouette.

Bien que d’origine assez ancienne, la sil-
houette n’a vu le jour sous sa forme actuelle
qu’en 1975 aux USA. Le fondateur de cette
discipline et de l'IHMSA, c’est à dire Internatio-
nal Handgun Metallic Silhouette Association (in
English), s’appelle Elgin GATES. Un grand bon-
homme qui, après une vie aventureuse et de
nombreux safaris, créa cette discipline tout à fait
originale en lui donnant une dimension Interna-
tionale.

Il décéda en 1988 et depuis l’IHMSA connait
des hauts et des bas.

En 1989, et sous l’égide de la FFTir, les
représentants des pays Européens pratiquant la
discipline se sont réunis et ont fondés l’Associa-
tion Européenne de Tir sur Silhouettes Métalli-
ques (AETSM).

Cette structure est appellée à faire partie
d’une autre structure encore plus vaste et qui
regroupera tous les pays du Monde pratiquant la
silhouette.

Environ 50.000 tireurs pratiquent cette disci-
pline, dans 26 pays disséminés sur les conti-
nents Américains (Nord et Sud), Européen, Aus-
tral et Africain.

La silhouette Gros Calibre permet d’utiliser à
fond la puissance et la précision potentielles des
armes de poing modernes. Il s’agit de faire
tomber des silhouettes de tôle à des distances
s’échelonnant de 50 à 200 mètres sans visée
optique. A 50 mètres sont placées des silhouet-
tes de poule (taille d’une cocotte normale), à100
mètres se trouvent les «javelinas» (petits co-
chons vivants à la frontière américano-mexi-
caine), à 150 mètres il y a les dindons et à 200
mètres les mouflons (cette silhouette pèse près
de 25 kgs et nécessite une bonne puissance à
l’impact pour chuter). Un match standard pour
une catégorie se déroule sur 40 coups (10 à
chaque distance).

Les silhouettes se tirent de gauche à droite
par série de 5 en 2mn 30" (30 secondes pour
charger et 2 minutes pour tirer). Le tireur peut
 -



se faire assister (c’est même indispensable)
d’un observateur (spotter ou coach) qui lui indi-
quera le temps écoulé et lui annoncera l’ empla-
cement de ses impacts.

Le décompte du score est simple: un point =
une silhouette tombée de son support. Si la
silhouette reste sur le support après l'impact ou
tourne sur elle même sans tomber, le point n’est
pas compté, sauf si un pied est sorti du rail.

La silhouette a réellement innové pour le
tireur et le spectateur. Le succès est tel qu’une
catégorie 22 Long Rifle a vu le jour, les distan-
ces étant de 25, 50, 75 et 100 mètres sur des
silhouettes en rapport avec le calibre et les
distances (échelle 3/8 par rapport aux silhouet-
tes gros calibre).

Enfin, le dernier né, le Field Pistol, est une
discipline ne se pratiquant que debout, sur des
cibles de demi taille par rapport à celles de Gros
Calibre et aux mêmes distances que le 22LR. Le
Field Pistol se pratique avec des armes de gros
Calibre (avec quelques restrictions concernant
la munition) équipées soit d’une visée conven-
tionnelle soit d’une  visée optique (lunette, point
rouge...).

Les disciplines Gros Calibre et 22LR compor-
tent 4 catégories qui sous-entendent chacune un
- 3

RENSEIGNEMEN
(ou plusieurs) type(s) d’arme(s):

- Revolver production  position libre

- Production  position libre (revolver, pistolet 1
coup,P.A.)

- Production debout  (revolver, pistolet 1 coup,
P.A.)

- Unlimited  position libre (arme autre que «pro-
duction»)

Pour être classée en production une arme
doit être disponible sur le marché, avoir été
fabriquée à 200 exemplaires au moins et répon-
dre à des critères de poids, de calibre et de
longueur. De plus, pratiquement toutes les
modifications sont interdites. Ces clauses qui
peuvent paraître draconiennes sont faites pour
permettre à un plus grand nombre de tireurs de
se mesurer sur un pied d’égalité et limitent la
course à l’armement.

Le choix d’une arme unlimited (libre) n’est
bridé que par des considérations de poids et de
longueur. C’est un peu la «Formule 1» de la
silhouette et du tir à l’arme de poing en général.
Tirés au banc, certains unlimited ont un cercle
de dispersion de 50 millimètres à 200 mètres,
quelquefois moins.
TS PRATIQUES
- Qui peut pratiquer ce sport?

Tout le monde sans distinction d’âge ni de
sexe. A noter toutefois qu’il est préférable de
n’introduire les jeunes à cette discipline qu’à
partir de l’adolescence pour des raisons de
sécurité.

- Que faut-il faire pour pratiquer?

Avoir une licence en cours de validité délivrée
par:

Fédération Française de Tir
29 Boulevard Jules Sandeau

75016 PARIS

Cet organisme vous indiquera l’adresse de
votre ligue ou de votre comité départemental de
tir qui sera à même de vous renseigner sur le
club pratiquant la silhouette le plus proche de
votre domicile.

Il existe 2000 clubs de tir en France. Les
stands purement «silhouette» ne sont pas les
plus nombreux car il faut des distances allant de
100m (22 LR) à 200 m (gros calibre).

Cependant, de nombreux matchs de silhouette
se déroulent annuellement en France. En plus
des pas de tir permanents, il y a un certain
nombre de pas de tir temporaires (carrières,
stands militaires) où sont organisées des com-
pétitions.
 -



LES REVOLVERS

LES ARMES GROS CALIBRE
 Dan Wesson
Il est disponible dans les calibres sui-

vants:
357 Maximum (canon de 8 pouces)
375 Super Mag
44  Magnum
445 Super Mag

Cette arme est maintenant la plus utili-
sée en silhouette. Elle est robuste, précise
et le calibre 357 Maximum est excellent. La
finition est spartiate, la hausse correcte
sans plus. Le montage correct du canon
(interchangeable) nécessite de suivre scru-
puleusement les indications du fabricant.
Une fois au point, ça roule...et même très

bien. Le Dan Wesson en calibre 445 Super Mag
Manurhin Silhouette
Il est disponible en calibre 357 Magnum

et en 2 longueurs de canon: 10 pouces 3/
4 sous le nom de Silhouette et 9 pouces
sous le nom de LONG-RANGE

C’est actuellement une des rares armes
françaises «spécifique silhouette». Ce re-
volver est de bonne facture, précis, agréa-
ble à tirer, avec de bons instruments de
visée et un excellent départ. Au passif
figurent le manque de puissance de la
munition (marginale à 200 m) et la hausse
(excellente par ailleurs) qui est trop expo-
sée aux chocs.
 Ruger Super Blackhawk
Il est disponible en 10" 1/2 pouces et en

calibre 44 MAGNUM . Il existe aussi en 41 MAG.
Avant l’arrivée du DAN WESSON ce revolver était le plus utilisé aux USA. C’est une bonne arme

robuste. Les principaux défauts sont un recul assez violent, une hausse passable et, comme sur
tous les simples actions de ce type, la durée de chute du chien est assez longue.

Le MR 73 Silhouette en calibre 357 Mag.
 Smith & Wesson
Le plus utilisé  est le modéle 29 SILHOUETTE 10 pouces 5/8 en calibre 44 MAGNUM:
La particularité de cette arme est son guidon préréglable sur 4 positions («à la Wichita»). Il a

les défauts de son calibre. Ce revolver a été adapté spécialement pour le tir sur silhouettes par son
constructeur.
Freedom Arms
Cette firme fabrique de très beau revolvers simple action en 44 Magnum et 454 Casull. La qualité

d’exécution est excellente. Le 454 Casull est plus une arme de chasse que de tir.
- 4 -



Nous pouvons également citer :
- Le Ruger Redhawk et le Ruger Super

Redhawk.
- Le Colt Python Hunter et le Colt Anaconda.
- Les Smith et Wesson modèles 586 et 686 .

Parmi les armes non importées citons :
- le United Sporting Arms «Seville » en
calibre 357 Max et 357 Super Mag.

Cette arme, dont la production connu de
nombreuses interruptions, a une architec-
ture qui se rapproche de celle du Ruger
Super Blackhawk. La qualité d’exécution
est excellente.

LES ARMES PRODUCTION

Cette catégorie regroupe les pistolets semi-automatiques et les pistolets à un coup (on peut tirer
dans cette catégorie avec un revolver sous certaines conditions).

Actuellement aucun pistolet semi-automatique disponible sur le marché ne convient pour la
silhouette. Citons pour le plaisir le Desert Eagle en 357 Mag et 44 Mag qui est disponible avec une
hausse réglable en option. Encore faut-il vérifier que, dans cette configuration et avec le canon de
6 pouces uniquement, cette arme ne dépasse pas le poids limite autorisé en production.

Nous limiterons donc cette étude aux pistolets à un coup.

Le USA Seville en calibre 357 Super  Mag
Le T/C Contender
Pistolet à brisure et canon interchangea-

ble, c’est incontestablement le roi de la
silhouette métallique, tant par son ancien-
neté dans la discipline que par sa diffusion.
C’est une bonne arme, robuste, bien adap-
tée à la silhouette et garantie à vie par son
fabricant. Le grand choix de calibres dispo-
nibles en fait une arme appréciée. Très
précis, la seule vraie critique que l’on puisse
lui faire est le manque de régularité de sa
vis hausse: les clics de réglage ne sont pas
tous identiques. Disponible en de nom-
breux calibres (du 22LR au 45-70 GVT), on
le rencontre principalement en 30-30 WCF,
7TCU et 357 Maximum. Le Contender en calibre 7 TCU et poignée Herrett.
Le MOA Maximum
Pistolet à bloc tombant manoeuvré par

un levier de sous-garde, d’une précision
fabuleuse son seul défaut étant une mani-
pulation délicate. La chambre est peu ac-
cessible et la percussion se fait via une
barre de transfert qu’il faut manipuler au
chargement et au déchargement.

Dyslexiques s’abstenir!
Bien que non importé, on le retrouve sur

nos pas de tir aux mains de tireurs l’ayant
importé eux mêmes. Il est disponible dans
de nombreux calibres .

Le MOA Maximum 10" pouces en calibre 7 BR.
- 5 -



Le B F Arms
Pistolet à bloc tombant, rustique

et très précis. La hausse, en tôle
pliée, est uniquement dérivable. C’est
le guidon, monté sur embase filetée,
qui permet le réglage en site. Il faut
s’habituer à la manipulation qui est
inversée par rapport à un réglage
classique depuis la hausse: pour
monter le tir il faut baisser le guidon.
Cependant, les tout derniers modèles
sont équipés d’un guidon classique et
d’une hausse Williams. Les calibres
usuels: 7mm Gates (étui de 375 Su-
per Mag rétreint à 7mm), 7mm Super
Mag (étui de 357 Maximum rétreint à
7mm), 357 Maximum, 357 Magnum.

BF Arms en calibre 7mm Super Mag
Le RPM/XL

Pistolet à brisure et canon inter-
changeable mais d’une conception to-
talement différente de celle du
Contender. C’est une bonne arme,
précise. Signe particulier: il a une
pédale de sécurité mais pas de chien.

Disponible en une foule de cali-
bres, dont certains très exotiques et
spécifiques à la marque.

RPM/XL gravé
Le Wichita International

Pistolet à  brisure dont le ver-
rouillage se rapproche de celui du
XL. Par contre, il comporte un chien
externe. Entièrement en acier inoxy-
dable, y compris le canon Douglas.

Il est précis, il est équipé d’une
belle hausse et il est sans histoires.
Le choix des calibres est substan-
tiel.

Le Wichita International
- 6 -



L’UNIQUE I.S.

C’est le premier pistolet
monocoup orienté silhouette fabri-
qué en France. Disponible en 357
Mag, 7 BR,32-20  et 7 TCU, c’est
une arme à brisure et canon inter-
changeable. La qualité de fabrica-
tion est très bonne. Le départ est
réglable comme sur une arme de
haute compétition et les organes
de visée sont excellents. La car-
casse de ce modèle est en acier.

L'unique I.S.
LES UNLIMITED

Le T/C Contender

C’est la version à canon de 14 pouces qui est utilisée la plupart du temps en Unlimited. La hausse
d’origine est remplacée généralement par une hausse BO-MAR et le guidon par un modèle sous
tunnel qui prend place en bout de canon. Certains tireurs vont même jusqu’à remplacer le canon
d’origine par un custom de chez Bullberry ou SSK Industries. Les calibres les plus couramment
employés sont le 7TCU et le 30-30 WCF.
Le B F Arms
Il existe une version à canon de 15 pouces disponible en plusieurs calibres dont le 30-30 WCF.
Le Wichita

Très beau et très cher. C’est
une arme à verrou, disponible en
version poignée centrale ou poi-
gnée arrière. Le levier de culasse
est positionné à  gauche. Ce pis-
tolet est équipé  d’une hausse de
la marque, préréglable sur quatre
positions (la même hausse est
aussi disponible pour le Contender
et l’XP-100). Le guidon est régla-
ble en hauteur par vis micrométri-
que. Il est disponible en 7BR, 308
Winchester et en 7mm Internatio-
nal (dit IHMSA) qui est obtenu à
partir du 300 Savage rétreint à
7mm avec épaulement modifié.Le Wichita à poignée centrale
- 7 -

Le MOA
Il existe une version 14 pouces de cette arme. Ceci dit, la précision du MOA est exceptionnelle

quels que soient le calibre et la longueur de canon. Cela permet de l’employer sans complexes, en
10 pouces, en catégorie Unlimited.



LES ARMES DU DEBOUT
Cette discipline se tire avec une arme production. Il est souhaitable de tirer le debout avec l’arme

ayant la plus grande précision intrinsèque. Pour notre part nous préférons le pistolet à un coup au
revolver, surtout pour une question d’équilibre.

Toutefois, pour des raisons morphologiques ou sentimentales, il est tout à fait possible de
concourir avec un revolver en debout.

Le 22 long rifle vous décharge du travail de rechargement, mais ne vous estimez pas tranquille
pour autant! Ne pas être maître de la totalité des composants du tir est même un handicap. En effet,
il existe des dizaines de sortes de 22 LR commercialisées pour ne pas dire des centaines. De plus,
la production n’est pas toujours régulière et il existe de grandes variations, chez un même fabricant,
suivant les lots. Il est donc nécessaire de tester plusieurs 22 LR du commerce dans votre arme avant
de trouver la bonne combinaison. En pratique, en se limitant aux grandes marques connues et
particulièrement celles qui ont fait leurs preuves en UIT, vous ne devez pas être très loin de la vérité.
En tout état de cause, préférez les munitions sub-soniques à celles à haute vélocité qui manquent
de précision.

LES REVOLVERS
Le tour d’horizon est vite fait car les revolvers 22LR compétitifs pour la discipline ne sont pas légion.

LES ARMES PETIT CALIBRE
Le Manurhin 22LR 10 pouces

Le Manurhin 22LR
Silhouette

C'est actuellement le meilleur re-
volver 22LR. Construit sur la carcasse
du 357 Mag il allie une bonne préci-
sion  intrinsèque à des instruments de
visée parfaits du point de vue de la
régularité et de la finesse de réglage.
Sur ce plan, ils figurent parmi les
meilleurs du marché. On peut juste
reprocher la fragilité aux chocs de la
hausse. Il faut en prendre soin et avoir
des mallettes de transport bien rem-
bourrées.
Le Remington XP-100
L’XP-100 est né en 1963. Dérivé

de la carabine Remington 600, il
était proposé à l’origine en 221 Fire
Ball avec un canon de 10 pouces 1/
2 équipé d’une bande ventilée. La
douille de 221 Fire Ball est obtenue
à partir de celle du 222 Remington
dont la capacité interne est réduite
par refoulement de l’épaulement.

C’est actuellement le pistolet le
plus répandu en Unlimited. On le
rencontre sous toutes les variantes
possibles, l’imagination des tireurs
étant sans bornes.

L’XP-100 est maintenant livré
d’origine en calibre 7BR et canon de
14 pouces 7/8 mais il est souvent
rechambré ou recannoné en 7-08, 7
International voire 308 Winchester. La Custom Shop de Remington propose une très belle version
à crosse en bois chambrée en 35 Remington.

Remington XP-100 en calibre 7mm BR
et crosse en lamellé collé.
- 8 -



Le Dan Wesson 22LR
Comme le Manurhin, sa carcasse

est celle d’un 357 Mag. Disponible
depuis de nombreuses années avec
un canon de 8 pouces, une nouvelle
version à canon de 10 pouces et
mécanisme transformé en simple
action, comme pour le MR, vient d’être
commercialisée. Comme tous les Dan
Wesson, ce revolver est à canon
démontable, ce qui permet de monter
des canons de différentes longueurs.
C’est une arme donnant satisfaction,
disponible en version bronzée ou en
acier inoxydable. Son esthétique est
généralement très appréciée.

Dan Wesson 22LR 8 pouces à poignée Hogue
Le Freedom Arms
22LR

Freedom Arms, constructeur
du célèbre 454 Casull, vient de
commercialiser un revolver 22LR
simple action à barillet fixe. Con-
naissant la qualité des revolvers
de la firme, on peut espérer avoir
là une arme compétitive. Une de
ses particularité est d’avoir 2
percuteurs agissant simultané-
ment. Les premiers essais effec-
tués par les américains sem-
blent très prometteurs.
- 9 -

Le Ruger Single Six
Dernière arme présentée,il

peut arriver à sortir son épingle du jeu. Revolver simple action à barillet fixe il est handicapé par
une hausse qui n’est pas un modèle du genre.

LES ARMES PRODUCTION

Les pistolets semi-automatiques
Tout PA de type UIT style Walther,

D.E.S.,...convient pour la silhouette
ainsi que certains modèles américains
tel le RUGER MKII ou le Browning
Buck Mark.

Leur précision intrinsèque est sa-
tisfaisante mais en général leurs ins-
truments de visée à cran de hausse
large peuvent être un handicap.

Les PA utilisés en UIT peuvent
concourir en silhouette. Ils possèdent
la précision nécessaire. Certains ont
cependant un canon trop court (le
DES par exemple) pour tirer en posi-
tion Creedmoor sans risquer de s’en-
lever un bout de mollet. On réservera
ces pistolets pour le tir debout.

Gros plan sur le 252 Casull

Le Browning Buck Mark version Unlimited
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Browning fabrique un PA spé-
cifique silhouette, le Buck Mark,
en deux versions: 10 pouces (Pro-
duction) et 15 pouces (Unlimited).
Relativement peu utilisé, il donne
satisfaction aux tireurs qui l’ont
choisi, en catégorie Production du
moins où cette arme a remporté
déjà plusieurs titres Internationaux.

Le Ruger MK II est un habitué
de la silhouette. La version stan-
dard est souvent délaissée au profit
du modèle Silhouette à canon lourd
de 10 pouces. C’est une bonne
arme que l’on retrouve sur les
podiums.

Les  pistolets  monocoup:

Le T/C Contender:
Il existe 2 canons: un canon lourd, cylindrique (bull-barrel) et un octogonal allégé. La précision

dans les deux cas est satisfaisante mais celle du bull-barrel est supérieure.

Le BF:
Ce pistolet est chambré pour le 22LR et cette version n’a rien à envier à son ainée en gros calibre.

Le MOA:
Le modèle 22LR a toutes les qualités de la marque. Cependant, la mauvaise accessibilité à la

chambre combinée à la petitesse de la cartouche nécessite l’emploi d’une sorte de seringue en
plastique pour chambrer la munition (réservé aux gens très calmes).

L’Unique I.S.:
Deux versions pour cette arme. La version carcasse acier sur laquelle on peut monter aussi bien

le canon en 22LR que ceux chambrés pour des cartouches à percussion centrale. La version
carcasse alliage léger, qui n’accepte que les canons pour munitions à percussion annulaire. Précision
correcte. Bonne platine, belle hausse.

LES ARMES DU DEBOUT

Les armes énumérées ci-dessus conviennent. Nous émettons les mêmes restrictions que pour
le gros calibre en ce qui concerne les revolvers.

LES UNLIMITED

Comme en gros calibre, cette catégorie est le domaine des pistolets à un coup plus ou moins
sophistiqués.

Tous les pistolets libres UIT sont utilisables en Unlimited. De plus, ils sont très compétitifs ce
qui ne gâte rien. Parmi ceux-ci, les deux vedettes présentes sur tous les pas de tir sont :

*le TOZ 35
*l'Hämmerli 120.
 Cette dernière arme, dont la fabrication a malheureusement cessé est très recherchée sur le

marché de l’occasion.

Le Drulov possède la précision nécessaire à la discipline mais la dureté de son verrouillage de
culasse le rend très peu pratique.

 Une des solutions consiste à ajouter un levier au bouchon de culasse pour faciliter la fermeture.

Le Ruger MK II en inox 10 pouces



Anschutz  commercialise un
Unlimited spécifiquement Silhouette
appelé Exemplar.

 Il est dérivé des carabines de
la marque. Très précis, on peut
critiquer sa poignée arrière et l’équi-
libre, très chargé sur l’avant, qui en
découle. Bien adapté à la position
de la grenouille crevée, il est net-
tement plus pénible à maitriser en
Creedmoor.

Les américains l’ont bien com-
pris et de nombreuses versions
«Custom» à poignée centrale sont
disponibles.

L'Anschutz Exemplar dans sa version à chargeur
La firme stéphanoise Gaucher
offre deux modèles Silhouette: le
GP et le GN 1. Ces deux pistolets
bénéficient d’une excel lente
canonnerie et sont fabriqués à
partir du boitier de culasse des
carabines de la marque. Ces ar-
mes, dont la précision intrinsèque
est tout à fait compétitive, néces-
sitent un changement de hausse
et un protège guidon plus large
pour exprimer tout leur potentiel.
Le départ du GN 1 demande à être
retouché car trop lourd, contraire-
ment à celui du GP dont les pos-
sibilités de réglage offertes à l’ori-
gine donnent satisfaction. Ces
deux armes ont une finition chromé
mat.

Le Gaucher GN1 équipé d'une hausse Millet
- 11 -

Enfin, certain tireurs utilisent des prototypes dérivés de carabines à un coup. Chacun fait travailler
son imagination et son ingéniosité et les résultats sont quelquefois surprenants.

LES ARMES FIELD PISTOL

Deux catégories en Field: visée ouverte et visée optique. Les armes utilisées sont les mêmes,
seuls les instruments de visée diffèrent.

Les cartouches autorisées par le réglement doivent être à percussion centrale et avoir un étui
droit ne dépassant pas la longueur de l’étui de 357 Mag soit 32,8 mm. Toute règle ayant des
exceptions, le 32-20 WCF, le 7,63 Mauser, le 7,65 Parabellum et le 22 Magnum sont également
autorisés.

Cela limite le nombre d’armes utilisables.
Toutes les armes production gros calibres sont utilisables (dans la limite des calibres énumérés

ci-dessus). Les armes utilisées en pistolet sport UIT conviennent également ainsi que la plupart des
gros pistolets semi-automatiques.

Pour la catégorie visée optique, on montera sur ces armes un viseur type Aimpoint ou une lunette
à faible grossissement voire sans grossissement (1 X).

LES ARMES FIELD PISTOL



LES POSITIONS

En silhouette métallique il existe 2 grandes catégories de positions:

- Position debout (dite standing) qui donne lieu à un classement spécifique.
- Position libre ou freestyle

LES POSITIONS
La position debout
Elle  ne se tire qu’avec une arme production (revolver ou pistolet) en gros et petit calibre et c’est

la seule utilisée en Field Pistol.

C’est une position pure, sans
appui ni aide d’aucune sorte. Les
bras tendus ne prennnent appui
sur aucune autre partie du corps.

Il est possible et souhaitable
d’utiliser les deux mains mais en
aucun cas la main faible (celle qui
ne tient pas l’arme) ne peut se
positionner en arrière du poignet
de la main forte (celle qui tient
l’arme) .

De même aucune partie de
l’arme ne peut prendre appui sur
un point situé en arrière des poi-
gnets de l’une ou l’autre main.

De par son caractère très pur
cette position ne donne lieu qu’à
peu de variantes.

Prise de main Avant-Arrière
Position à bras franc

Elle est peu utilisée car elle ne
procure qu’une stabilité relative et
occasionne une fatigue rapide. En
effet, l’emploi d’armes plus lour-
des qu’en U.I.T. , des reculs plus
violents et des temps de repos
plus brefs la font déconseiller.

Position à deux mains

Elle donne lieu à trois variantes
principales:

Prise Arrière avec les deux mains
- 12 -

*  Le buste de biais par rapport aux cibles, les pieds décalés dans le sens AV-AR, la main faible
soutient le fût de l’arme. Il faut faire attention que la crosse ou la main forte ne touche pas l’avant-
bras correspondant à la main faible.

*  L’ensemble du corps face aux cibles, les pieds sur la même ligne, les deux bras tendus devant
soi, la main faible enserre la main forte. C’est une position plus facile à prendre et ne donnant lieu
à aucune contestation possible.



* La troisième variante ne con-
cerne que le tir en Field Pistol avec
lunette.

La main faible attrape ferme-
ment la lunette par sa partie supé-
rieure, pendant que la main forte
tient la crosse de manière tradi-
tionnelle. Cette position est parti-
culièrement stable pour du debout.
Elle est dite: position   superpo-
sée .

En position debout il faut veiller
particulièrement à la sécurité lors
du chargement, de l’armé du chien
et de la prise de visée.

Il est formellement interdit de
charger ou de verrouiller une arme
le canon dirigé vers le bas ou le
haut. En effet, l’éclatement d’une balle de 30-30 ou de 357 MAG pleine charge à 1m devant soi ou
dans le pare-balles au-dessus de sa tête a des effets dévastateurs, les éclats de cuivre se retrouvant
à plusieurs mètres!

TOUJOURS diriger le canon vers les cibles.

Prise  superposée en Field optique
 La position libre

Comme son nom l’indique elle permet un grand nombre de variantes même les plus folkloriques!

Toutefois, il n’est pas possible d’utiliser des supports artificiels (même le talon d’une chaussure)
ou des éléments antidérapants sur l’arme ou le tireur.

Il faut rechercher la plus grande stabilité, une grande distance entre l’oeil et les éléments de visée,
une bonne liberté de mouvements et la meilleure sécurité possible.

a)  La position la plus évidente est d’être allongé sur le ventre (prone position ) et c’est aussi
une des plus mauvaises. C’est celle où tous les mouvements respiratoires et les battements
cardiaques se retrouvent au bout du canon. Et aligner une cible à 200 m lorsque le canon tressaute
2 fois par seconde relève de l’exploit! De plus, elle oblige à avoir la nuque en hyper-extension ce
qui diminue la circulation cérébrale et provoque des tremblements musculaires et des troubles
oculaires. Elle ne permet qu’un éloignement insuffisant des éléments de visée et s’accommode mal
de cibles placées en hauteur par rapport au tireur.

Le réglement interdisant de po-
ser l’arme par terre, il est néces-
saire d’intercaler la main faible
sous l’arme, ce qui a la vertu de
la faire doubler de volume après
40 coups avec un calibre puissant!

b) Si la position sur le ventre
n’est pas bonne, en revanche celle
sur le dos est très favorable. C’est
à l’heure actuelle la meilleure et la
plus usitée (position Creedmoor ).
Son nom vient de celui d’un champ
de tir longue distance des USA,
célèbre au siècle dernier et où les
tireurs à la carabine utilisaient une
position approchante. Le tireur est
allongé sur le dos, les jambesLa position Creedmoor
- 13 -
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repliées, verticales, les genoux se
touchant et les pieds écartés.

La main faible se place derrière
les omoplates, en appui sur le sol.
La tête repose sur le poignet ou
l’avant-bras. L’autre bras est légè-
rement plié, le coude posé à terre,
la main forte plaquée sur la cuisse
et le canon ou le fût de l’arme en
appui le long du mollet. Si les
instruments de visée ne sont pas
en ligne avec la cible, modifiez la
position de votre corps, pas celle
de l’arme.

Cette position est extrêmement
stable, elle éloigne l’oeil des
intruments de visée, elle facilite l’oxygénation, elle permet facilement de tirer des cibles en hauteur
ou en contrebas. C’est une position qui s’adopte facilement et qui devient vite naturelle après un
peu d’entrainement.

En ce qui concerne la sécurité, une vigilance particulière s’impose lors du chargement et de la
fermeture de l’arme. Le chargement de l’arme s’effectue impérativement face aux cibles et non vers
les autres tireurs ou entre ses propres jambes. Il faut faire très attention à ce que la bouche du canon
soit bien en avant du mollet. Aucune partie du corps ne doit se trouver dans un cône de 45° partant
de la bouche de l’arme.

* Cette position de base donne lieu à plusieurs variantes dont la suivante qui est la plus souvent
utilisée:

On croise les pieds, une cuisse et jambe étant à plat et l’autre verticale (ou à plat également
si vous êtes souple), l’arme le long de la cuisse, le canon posé sur le genou. Cette position s’adapte
mal aux cibles placées très hautes ou très basses et il est nécessaire d’avoir une arme longue pour
qu’elle dépasse en avant du genou. C’est la position dite «de la grenouille crevée».

La position dite "de la grenouille crevée"
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LES EQUIPEMENTS

La pratique de la silhouette métallique nécessite un équipement minimum pour tirer dans de
bonnes conditions.

En plus d’une mallette à armes (solide) et d’une boîte à munitions , il est impératif de se procurer
un casque de très bonne qualité (genre Bilsom Wiking) et une paire de lunettes de protection  (ces
2 derniers accessoires sont obligatoires de par le réglement).

Le casque pourra être doublé par des protections intra-auriculaires si l’on tire dans un lieu fermé
ou résonnant. Les lunettes pourront être de couleur, teintées (en gris neutre) pour le soleil ou jaunes
pour améliorer le contraste.

Il est conseillé, pour la sécurité,  de monter des protections latérales sur les branches de lunettes.

En plus de cet équipement obligatoire, des protections de vêtements  sont recommandées si
l’on utilise des positions style «Creedmoor» en gros calibre, surtout avec un revolver. Le jet de gaz
à la jonction barillet-canon sera arrêté par une plaque en cuir épais fixée à la cuisse. Cette plaque
peut être doublée en Kevlar pour le cas où un barillet déciderait de partir en petits morceaux!

Toujours en gros calibre une protection de coude  sera aussi la bienvenue pour amortir le choc
violent avec le sol au départ du coup. Son épaisseur n’est pas limitée mais elle ne devra pas servir
de support artificiel ou de point de référence. Les coudières pour sports violents, style hockey ou
skate-board conviennent à cet usage.

Une protection de jambe est aussi conseillée pour éviter le contact des canons brûlants.

Ces équipements ne doivent en aucun cas être revêtus de dispositifs antidérapants ou servir de
support aux armes. En particulier, toutes les protections faisant des plis le long de la jambe et pouvant
par là servir de support artificiel sont interdites.

Une cartouchière  qui s’attache sur la cuisse et permet aussi de fixer le tournevis nécessaire au
réglage des instruments de visée, un tapis de tir , qui améliore le confort du tireur, une casquette
à grande visière et du noir de fumée (camphre ou carbure) pour noircir les instruments de visée,
complèteront cet équipement de base du parfait tireur de silhouettes.

Pour le coach ou spotter il faudra une lunette de tir ou une bonne paire de jumelles montée
sur un trépied stable. Choisissez une optique de qualité très lumineuse pour bien voir les impacts
qui sont des événements très fugitifs. Le zoom n’apporte rien et enlève de la luminosité à l’optique.
Un grossissement de 15 à 20 est suffisant et permet de voir le «contexte» de la cible et même, dans
certains cas, de suivre la balle tout au long de sa trajectoire, ce qui rajoute au spectacle. Le coach
doit être équipé obligatoirement d’une paire de lunettes et d’une protection auriculaire.

Toujours pour le coach, un chronomètre est nécessaire. Il lui permettra de vérifier la régularité
du tir et de faire les annonces de temps. Une montre à fonction chrono fait l’affaire. Des modèles
dédiés, à affichage plus grand et compte à rebours, pourront être préférés. Certains minuteurs pour
la cuisine vendus à vil prix dans les supermarchés correspondent tout à fait à ces spécifications.

Enfin le coach notera les impacts sur un bloc-notes ou sur une planchette en liège à l’aide d’une
punaise colorée, pour annonce au tireur. Ses annonces devront être nuancées en fonction de l'arme
utilisée. En effet, avec un Unlimited qui groupe dans un cercle de 5cm de diamètre, les annonces
pourront être très précises. Par contre, avec un revolver Gros Calibre en 44 Mag dont le diamètre
du cercle de dispersion à 200m est proche de toute la hauteur du mouflon, le coach devra continuer
à annoncer des "plein centre" même si les impacts se promènent à l'intérieur de la cible!

Le bloc-notes servira aussi à noter les conditions du tir, lumière, vent, température et au tireur
à annoter les impressions personnelles sur son tir.

D’autres équipements, sans être superflus, sont envisageables ultérieurement. Il s’agit de gants

LES EQUIPEMENTS
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pour mieux encaisser le recul: les modèles golf, cycliste, musculation ou pilote de rallye conviennent
très bien. Il existe également des modèles spécifiques tir silhouette. Les gants pouvant servir de
support artificiel car trop rigides, trop épais ou à revêtements antidérapants sont interdits. Les gants
de boxe aussi !

Un autre équipement bien utile, surtout pour les porteurs de lunettes de vue, est une paire de
lunettes Knobloch . Il est possible d’y monter des filtres colorés, un cache-oeil, un diaphragme et
des protections latérales. Le diaphragme ou iris permet de diminuer la quantité de lumière reçue
par l’oeil.

Plus l’iris est fermé, meilleure
est la profondeur de champ. Ceci
est particulièrement intéressant
pour le 200m où il est pratique-
ment possible de voir nettement
les intruments de visée et la cible.
Toutefois, il faut être conscient
que pour maîtriser cet accessoire
et en tirer parti, une saison com-
plète de tir s’impose.

Pour terminer, une boîte en
plastique ou en bois,  ouverte sur
le dessus et munie d’une poignée,
permettra de ranger l’arme entre
chaque série de cibles et de chan-
ger de pas de tir en permettant
aux arbitres de vérifier aisément
que la sécurité est respectée. Elle
accueillera de plus les petits ac-
cessoires genre chrono, lunettes,
tournevis, stylo, camphre ...

EST INTERDIT :

- Comme déja vu, tout dispositif servant de support artificiel, ou antidérapant.
- Tout dispositif rigidifiant la main, le poignet ou toute articulation du tireur comme des bracelets

de cuir
- De manière générale, tout dispositif cherchant à améliorer de façon artificielle la qualité du tir.

Aménagement d'une boîte de transport



PRÉPARATION AU MATCH
Préparation du matériel

Il doit être prêt en début de saison. Une arme
est choisie, un rechargement étudié, un stock de
poudre, balles, étuis et amorces constitué pour
l’année.

Il est important de se débarrasser au plus tôt
de ces problèmes d’intendance et l’utilisation
d’un stock de poudre ou d’amorces du même lot
permettra de conserver une constance dans les
réglages tout au long de l’année.

L’hiver constitue une période idéale pour
cette préparation. Les notes prises au cours des
matchs de la saison précédente seront relues,
classées et analysées.

Avant un match important, il ne faut plus
démonter l’arme ou lui faire subir une révision
approfondie. Ceci doit avoir été fait au moins un
match avant. Il a été prouvé, en aviation, que les
risques de pannes sont plus importants sur un
avion qui sort de grande visite que sur un volant
sans problèmes depuis 50 heures ! Cette cons-
tatation s’applique également aux armes.

La seule préparation matérielle importante
avant un match est la vérification du bon
chambrage des munitions, une par une, dans
l’arme concernée.

Cela est particulièrement vrai pour les étuis
partiellement recalibrés.

Sur une arme comme le Contender, il est
facile de vérifier le chambrage en démontant le
canon et en vérifiant l’alignement de l’arrière de
la douille avec la tranche arrière du canon. Sur
les armes non démontables, il est indispensable
de s’entourer de toutes les précautions néces-
saires.

A savoir, selon les cas : mettre la sécurité, ne
jamais armer le chien, démonter le percuteur et
toujours réserver un espace dégagé devant ...
un accident est si vite arrivé !

Les réglages pour les différentes distances
doivent bien sûr être connus. Il faut être cons-
cient que des conditions de tir différentes (lumi-
nosité, température, etc...) modifient les régla-
ges, mais pas le rapport de ceux-ci entre chaque
distance.
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Généralement, le réglage ne change pas au
point de sortir de la cible à 50m. En cas de
différences avec le réglage habituel, la mise au
point se fera à 50 et 100m pour aborder les
dernières distances l’esprit serein. De plus la
présence de cibles d’essais permet d’avoir une
idée du bon réglage dès le départ du match.

 La préparation mentale

Elle  est continue tout au long de l’année. Elle
commence avec les entrainements et se concré-
tise pendant les matchs. Il ne faut pas que les
entrainements servent à acquérir des automatis-
mes, mais à rôder des séquences mentales.

Le tir n’est pas une succession d’actes auto-
matiques appris au cours d’entrainements répé-
titifs. Procéder ainsi amènera de graves décon-
venues, le moindre incident brisant cette chaîne
d’automatismes et laissant un tireur désemparé
qui ne comprend plus pourquoi «cela ne rentre
plus».

C’est pourquoi l’entrainement à la silhouette
passe par la pratique d’autres disciplines de tir
qui permettent de mieux analyser les différentes
phases du tir. Le 10m, 50m, standard, sport ont
leur place dans l’entrainement du tireur sil-
houette.

Lors du match la préparation mentale com-
mence par la lecture de ses notes relatives au
terrain et continue lors de l’examen des cibles
à la lunette.

- Les cibles sont-elles toutes à la même hauteur?
- Le rail est-il visible partout ?
- Le sol est-il régulier devant?
- Comment sont les ombres portées?
- Les cibles d’essais sont-elles à la même hau-

teur que les vraies? sur le même fond?
- Comment est le vent à 100m, à 200m?

C’est à ce moment de calme que l’on com-
mence à vivre son match. On peut penser à
modifier ses réglages en fonction des condi-
tions, à choisir un point de visée, à mémoriser
les pièges du terrain.

Ensuite, la préparation de ses armes, muni-
tions, protections, permet de se sécuriser en se
rattachant à des gestes usuels, le tout sans
précipitation.
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Pendant ce temps, le coach rassure en res-
tant près du tireur et en lui permettant de
discuter avec lui . Le coach prend en charge le
côté matériel des choses, transporte la lunette
et la mallette et vérifie que rien ne manque.

Les cibles d’essais mettent un point final à
cette préparation en permettant la vérification du
matériel, et une première mesure du terrain et
des conditions de tir.

Une fois dans le match il ne faut plus penser
qu’à l’action présente. Il est nécessaire de dé-
rouler une séquence mentale qui ne sera jamais
un automatisme mais une réelle réflexion à
chaque balle.

Cette séquence est propre à chaque tireur
mais peut être par exemple:

- Suis-je sur la bonne série de cibles? Sur le bon
numéro?

- Ma position est-elle bonne?
- Ma hausse est-elle bien horizontale? Mon

guidon est-il bien centré?
- Le vent est-il le même que précédemment?

Simultanément la respiration se bloque et la
pression augmente sur la détente. Lorsque toute
l’attention se fixe sur le guidon, la pression
s’accentue jusqu’au départ du coup qui ne doit
absolument pas être commandé.

En aucun cas, une pensée négative ne tra-
versera l’esprit. La réussite du coup présent ne
doit pas faire de doute. Il ne faut jamais penser
aux coups précédents ou à venir et encore
moins au score.

Chaque balle doit être tirée pour elle-même,
uniquement pour la beauté de la réussite d’un
geste techniquement parfait. Il ne faut se battre
- 18
que contre soi-même pour le plaisir de réaliser
ses plus belles balles.

Malgré son immobilisme apparent, le tir est
une forme d’expression corporelle à travers un
geste technique qui tend vers la perfection.

C’est dans la tête que se gagne un match. Ne
pas maîtriser son émotion négative qui bloque
l’esprit et le corps, amène à se débarrasser de
ses coups et trouble la vue.

Sa transformation en émotion positive per-
mettra d’augmenter la concentration, la comba-
tivité et l’acuité perceptive. Cela ne s’acquiert
pas en un jour, mais au cours des compétitions
disputées dans l’année, quels que soient la
discipline et le lieu.

La préparation physique

Elle n’est pas à négliger. Une bonne forme,
le non-abus du tabac, alcool, café et une vie
régulière permettent d’aborder le match dans les
meilleures conditions.

Le développement d’une musculature spéci-
fique par l’entrainement est surtout important
pour le debout. Pendant le match une bonne
oxygénation entre chaque balle et pendant les
temps de relevage est améliorée par des expi-
rations forcées, plutôt que par des inspirations
forcées.

La veille ou le matin du match il faudra
préférer les sucres lents (pâtes, riz) aux graisses
ou aux sucres rapides (glucose). Pendant le
match, surtout s’il est long, ne pas oublier de
s’alimenter légérement avec une barre de céréa-
les par exemple et de s’hydrater régulièrement
par petites quantités.
 -
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En silhouette, contrairement à la plupart des
autres disciplines de tir, la forme des cibles n’est
pas régulière et change à chaque distance. Ceci
crée un réel problème de prise de visée .

Il est difficile, mentalement, d’assimiler la
cible du dindon à un visuel de 10 m! Lorsque
l’oeil se fixe sur les instruments de visée et que
le dindon devient flou, il semble encore plus
asymétrique. Il est alors tentant de s’aligner sur
la partie la plus importante et visible de la cible
et donc de se déplacer vers le côté tête de
l’animal.

Le tireur se forgera une image mentale diffé-
rente suivant les cas où la tête est à droite ou
à gauche.

Le même problème se pose pour le 200 m.
A 50 et 100 m les cibles sont plus symétriques
et offrent moins de difficultés.

Il s’agira alors d’acquérir 6 images mentales
différentes et cela représente une des exigences
de la discipline. Le tir en 22 LR est un excellent
entrainement permettant de se créer ces images
à bon compte.

Une des prise de visée la plus logique,
consiste à tangenter la cible sous son bord
inférieur, c’est à dire sous le ventre de la sil-
houette. En général, cette partie est visible et
bien dégagée et permet un alignement correct.

Il faut toutefois se méfier des ombres portées,
surtout sur les mouflons lorsque le soleil est
dans votre dos. L’ombre peut alors descendre
derrière la silhouette juqu’à mi-pattes ou même
jusqu’au sol. Il est alors impossible de distinguer
le bas du ventre de l’ombre.

Un autre point de visée possible est le rail.
Cela constitue un excellent repère s’il est bien
visible et nettement matérialisé, ce qui est rare.
Si votre stand permet ce type de visée, méfiez-
vous le jour où vous irez matcher dans un autre
endroit !

Il est possible aussi de viser «pleine bille», en
plein milieu de la cible. La difficulté du procédé
est d’isoler les instruments de visée noirs, sur la
cible noire, et cela peut amener alors des écarts
importants en cible. Ce type de visée est géné-
ralement adopté sur les Unlimited munis d’oeille-
ton. Mais si l’oeilleton est remarquable sur une
- 1
carabine où l’oeil est collé dessus, son emploi
devient peu intéressant à bout de bras. De plus,
la différence de taille apparente des silhouettes
à travers l’oeilleton, suivant les distances, est
une difficulté supplémentaire.

La prise de visée peut aussi se faire sur le
dos de la silhouette en occultant pratiquement
toute la cible. Cela relève de la haute école! Il
est vrai toutefois que le dos de la cible est un
repère fixe pratiquement toujours dégagé. Cette
visée est envisageable sur un Unlimited avec un
guidon inversé, que l’on vient poser sur le dos
de la cible.

Une autre spécificité du tir à longue distance
est la prise en compte du vent . Dans le sens
longitudinal il faut un vent extrèmement fort pour
constater, en pratique, des écarts. Par contre, le
vent latéral joue dans de grandes proportions et
peut faire sortir de la cible surtout avec des
projectiles lents. Si le vent est régulier, il faut
cliquer au fur et à mesure que la distance
augmente. Le problème se complique lorsque le
vent souffle en rafales. Il est alors nécessaire
d’afficher un réglage moyen et d’attendre que la
rafale passe (si vous avez le temps et des nerfs
solides).

Une autre solution consiste à compenser la
dérive due au vent en contre-visant. Cette tech-
nique est délicate mais c’est parfois la seule
possible.

Méfiez-vous des luminosités extrêmes, fortes
ou faibles. Les luminosités fortes font monter en
cible. De même un soleil rasant en latéral  fait
dévier le tir dans sa direction.

La position Creedmoor par la stabilité parfaite
qu’elle procure peut amener à faire des erreurs
grossières. En effet, cette stabilité est trom-
peuse, elle donne un excès de confiance en soi
et peut inciter l’oeil à partir en cible ou amener
à négliger le lâcher en ayant l’impression que la
cible est impossible à manquer. La concentra-
tion doit toujours rester intense.

Ce chapitre montre encore une fois que le tir
n’est pas la répétition d’un acte automatique et
appris par coeur, mais bien un acte différent et
réfléchi à chaque fois. Ceci doit guider vos
séances d’entrainement et vous encourager à
prendre des notes lors de ces séances et de vos
matchs.
9 -
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GÉNÉRALITÉS SUR LE RECHARGEMENT

L’obtention d’un maximum de précision combiné à une puissance suffisante, sous-entend un bon
mariage arme-munition. Chaque arme a un (ou plusieurs) ensemble(s) amorce-étui-poudre-balle qui
lui convient mieux qu’un autre. Cette (ou ces) combinaison(s) sera (seront) déterminée(s) par des
essais systématiques.

Un chronographe est recommandé pour une série d’essais sérieux. Un banc est souhaitable. A
défaut, une lunette montée sur l’arme fera l’affaire. Pour mériter le label «Silhouette», un couple arme-
munition doit «tenir» la poule à la distance du mouflon, au minimum. Tout groupement supérieur
entraînera l’attribution du label «Poubelle»!

 L’amorce

Elle enflamme la charge de poudre. Le choix de l’amorce (type,fabricant), peut être déterminant
entre une munition précise et un rechargement quelconque. Elle existe en 2 diamètres (small et
large), 2 types (pistol et rifle). Il y a deux qualités en pistol(normale et magnum) et trois en
rifle(normale, magnum et bench-rest).

L’épaisseur des coupelles des «rifle» est supérieure à celle des «pistol». La quantité d’amorçage
varie selon les types. Les amorces «rifle» sont plus puissantes que les «pistol» . Les «magnum»
sont plus puissantes que les normales dans chaque catégorie (la puissance des amorces Bench-
Rest ou BR se situe au niveau «magnum»).

Le choix de la marque et du type d’amorce est donc très ouvert et délicat. Il faut faire des essais.
Pour une charge donnée, le remplacement inconsidéré d’une amorce normale par une magnum peut
provoquer des surpressions.

Ceci dit, il peut être judicieux (par exemple), d’employer des «small rifle» sur certaines cartouches
d’armes de poing.

L’enfoncement de l’amorce est très important. Si vous examinez soigneusement une amorce, vous
constaterez que l’enclume dépasse légèrement de la coupelle. Cette disposition permettra à
l’enclume d’être au contact du fond de logement d’amorce et d’offrir une résistance suffisante à
l’impact du percuteur.

L’amorce sera positionnée en butée au fond de son logement mais sans écrasement. Une amorce
correctement mise sera de niveau avec le culot de l’étui ou même enfoncée de quelques centièmes,
selon les cas. Un amorceur séparé de la presse permet de mieux juger de ce positionnement.

Une amorce «haute», dépassant de son logement, peut provoquer un disfonctionnement dans
un revolver (blocage), ou un accident dans un Contender, un XP-100 ou une arme semi-automatique.
En effet, refermer violemment une culasse sur une amorce haute peut provoquer le départ du coup.

Une amorce non engagée à fond, peut être la cause d’inflammations irrégulières. Le percuteur
repoussera l’amorce en butée au fond de son logement avant d’enflammer la composition
d’amorçage. D’où irrégularités, ce qui n’est jamais bon pour la précision.

GÉNÉRALITES SUR LE RECHARGEMENT
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Gardez toujours en mémoire que les amorces sont à base d’explosif et qu’il faut les manipuler
avec précautions. Ne les retirez jamais de leur emballage pour les mettre en vrac dans un récipient
quelconque.

- Note sur les amorceurs automatiques:

Au fil de leur utilisation, des résidus de composition d’amorçage s’accumulent à l’intérieur des
tubes réservoir, rendant possible l’explosion du tube plein, lors d’un choc quelconque. CELA EST
DEJA ARRIVE. Nettoyez régulièrement le tube à l’eau savonneuse afin d’éviter l’accumulation de
résidus.

 L’étui

L’épaisseur des étuis et par conséquent leur capacité, varie d’un fabricant à l’autre et dans une
moindre mesure, d’un lot à l’autre chez le même fabricant. Il est donc important de regrouper les
étuis par fabricant et par lot. Tirer avec des étuis mélangés est gravement préjudiciable à la précision.

Dans le même ordre d’idées, une charge maximale fonctionnant correctement dans un étui de
marque donnée, pourra provoquer des surpressions si elle est transposée tel quel dans un étui de
marque différente, ayant une capacité inférieure.

La feuillure  est la distance entre la cuvette de tir et l’endroit de la chambre où la douille est en
butée. Elle est déterminée différemment selon le type d’étui.

Un excès de feuillure (étui «flottant»
entre la culasse et le point d’appui dans la
chambre), peut provoquer une rupture d’étui
avec les conséquences que l’on sait (fuite de
gaz en arrière par la culasse). L’inverse
empêchera de refermer l’arme.

La longueur de l’étui est à surveiller. Au fur
et à mesure des tirs, un étui peut s’allonger
et finir par dépasser la longueur de la cham-
bre.

Dans certaines armes (revolver), le
chambrage sera impossible, mais dans une
arme à verrou, par exemple, le bras de levier
est suffisant pour chambrer en force. Dans ce
cas, la longueur d’étui excédentaire sera
pincée fortement entre la balle et la paroi du
canon à l’entrée du cône de raccordement,
bloquant le projectile. Le départ du coup
pourra provoquer une forte surpression, voire
l’explosion de l’arme.

Pareillement, et particulièrement pour les
douilles «bouteille», il arrive que le collet de
l’étui s’épaississe au cours des tirs, ce qui va
souvent de pair avec l’allongement. Le méca-
nisme est le même que celui décrit ci-dessus,
mais au niveau du collet. La vérification est
simple. Un projectile doit pénétrer à la main
dans le collet d’un étui tiré non recalibré.
Sinon, il faut réduire l’épaisseur du collet.

La durée de vie d’un étui est variable : 10
à 30 rechargements et plus suivant les ca-
libres et les armes. Un étui devenant inuti- lisable après un nombre réduit de tirs (moins de 5), est
l’indication d’un problème sérieux:
- Problème au niveau de l’arme (excès de feuillure, chambre trop large...)
- Rechargement trop puissant: les pressions générées détruisent l’étui rapidement sans pour autant

qu’il y ait de signes extérieurs de pression évidents.
- Recalibreur mal réglé pour les douilles bouteille. Un étui tiré dans une arme donnée, sera réservé

pour cette arme. Il faudra régler le recalibreur intégral de façon à reformer le collet sur toute sa
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longueur, mais sans plus. Surtout
ne pas refouler l’épaulement d’un
étui à conformité de chambre, si-
non, lors du tir, l’épaulement va
reprendre le profil de la chambre
et cette suite de formages à chaud
et à froid va provoquer une rupture
de culot précoce.

Il est important d’examiner les
étuis après chaque tir et lors du
rechargement. Tout étui douteux
ou endommagé (anneau brillant
autour du culot indiquant une rup-
ture prochaine, collet fendu, loge-
ment d’amorce dilaté, étui ayant
été raccourci appréciablement 4
ou 5 fois,...), doit être rendu inuti-
lisable par écrasement et jeté. Un
étui ne dure pas indéfiniment.

Contrairement à ce que beaucoup de personnes croient, un étui neuf
n’est pas utilisable tel quel. Il faut le recalibrer à fond, le mettre à la
bonne longueur et l’ébavurer.

Les étuis doivent être débarrassés de leur graisse de recalibrage.
Hormis le fait que certains lubrifiants altèrent la poudre et l’amorce, un
étui gras (ou une chambre grasse) ne permet pas aux parois de l’étui
de «s’accrocher» aux parois de la chambre et la pression sera
intégralement transmise à la tête de culasse.

 La poudre

La poudre est le «moteur» de la cartouche. Généralement, il n’est pas utile de peser chaque dose.
Un chargement à la doseuse volumétrique est suffisant. Avant chaque séance de rechargement, le
réglage de la doseuse s’effectuera à l’aide d’une balance. Le bon dosage des poudres Tubal dépend
de la qualité de la doseuse et de l’habileté de l’utilisateur. Il peut donc être nécessaire de peser
les charges de Tubal.

La vivacité d’une poudre donnée varie d’un lot à l’autre. Il est préférable de stocker un même
lot de poudre pour faire la saison de tir. A chaque changement de lot, un réétalonnage de la charge
à l’aide d’un chronographe est nécessaire afin de reproduire la vitesse obtenue avec le lot précédent
et conserver ainsi la même balistique. Autre raison de procéder à cette vérification: la sécurité. Si
vous utilisez des charges proches du maximum, un nouveau lot plus vif peut provoquer de fortes
surpressions .

Il est préférable de charger
un étui à 95 ou 100% de la
capacité disponible, voire légè-
rement compresser la charge
pour avoir une bonne inflam-
mation. La sélection de la pou-
dre tiendra compte de cette
approche, ce qui élimine les
poudres les plus vives POUR
UN CALIBRE DONNE.

De toutes façons, ces pou-
dres vives (par rapport au ca-
libre), développent de fortes
pressions sans pour autant tou-
jours communiquer des vites-
ses correctes au projectile. Amorces: Normale, cratérisée, aplatie.

Amorce de rupture du culot
(extérieur, intérieur)
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Travaillez les charges progressivement en partant d’un point de départ sûr et en faisant attention
aux signes extérieurs de  pression (extraction difficile des étuis, aplatissement ou cratérisation des
amorces...). Interprétez ces signes avec prudence et soyez conscient de la limite des informations
qu’ils fournissent.

De plus, une charge développée correctement par temps froid peut s’avérer dangereuse par temps
chaud. Les vitesses augmentent environ de 1m/s par °C et les pressions peuvent monter de 30%
et plus entre les températures d’hiver et d’été.

Remarque amusante:
Par temps très froid (-15°C et en dessous), certaines poudres se comportent comme par temps

de canicule !

 Le projectile

Le projectile est le vecteur qui renversera la silhouette. Il devra être précis, puissant et
relativement insensible aux agents extérieurs, comme le vent . L’utilisation de projectiles plutôt lourds
est recommandé. Ceci est développé plus loin dans le chapitre balistique.

Les projectiles de plomb sont à proscrire. Ceux du commerce sont généralement en alliage trop
mou pour supporter les contraintes des spécifications «silhouette». La fabrication artisanale de
projectiles de plomb performants demande un savoir-faire spécifique, que bien peu possèdent et un
temps de main-d’oeuvre rédhibitoire. Ceci dit, pour ceux qui savent et ont le temps, c’est tout à fait
passionnant.

Il n’y a pas actuellement sur le marché de mauvais projectiles, mais seules les séances d’essais
détermineront le (ou les) projectile(s) le mieux adapté à votre arme. Une balle donnant de bons
résultats dans une arme, peut s’avérer imprécise dans une autre arme de même calibre et de même
marque et vice-versa. Les seuls fabricants français de projectiles sont la SFM et le GIAT.

Un petit mot sur l' enfoncement du projectile . Bien que certains placent le projectile au contact
des rayures, nous pensons qu’il est préférable de le positionner à 1,5 mm de la prise de rayures.
La place manque ici pour développer cette controverse.

 Le sertissage

Le sertissage, sans être franchement nuisible, est tout au moins perturbant en ce qui concerne
la précision. Cette opération est à réserver aux cas indispensables, à savoir les cartouches pour
revolver. Sans sertissage, les projectiles auront tendance à se déloger vers l’avant sous l’effet du
recul des coups précédents avec un blocage du barillet à la clef.  Il est quand même possible d'éviter
de sertir une munition pour un revolver en n’effectuant qu’un recalibrage extérieur. En l'absence de
recalibrage intérieur, la tension du collet est suffisante pour empêcher la balle mise en place de
bouger sous l’action du recul. Ceci dépendra de votre jeu d'outil à recalibrer et des essais seront
donc nécessaires. De toutes manières, un sertissage régulier et le moins perturbant possible,
nécessite des étuis de même longueur ayant le plan de bouche bien perpendiculaire à l’axe
longitudinal. Cela implique un petit coup de «case-trimmer» de temps en temps. Même si l’étui
n’allonge pas franchement, le plan de bouche à tendance à se mettre de biais par rapport à l’axe
longitudinal au fil des tirs. Cette opération peut être évitée si l'on utilise un sertisseur cônique.

Le sertissage est à proscrire
pour les armes à un coup.
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Balistique intérieure

Pour être correctement stabilisé, un projectile doit avoir une vitesse de rotation minimum par unité
de longueur, spécifique à son diamètre et à sa longueur.

Pour un diamètre donné, plus le projectile est long, plus la vitesse de rotation par rapport au
déplacement doit être élevée pour le stabiliser.

C’est le pas des rayures qui détermine cette vitesse de rotation. Plus le pas est «allongé», plus
la vitesse de rotation est faible. Les projectiles longs (donc lourds pour un calibre donné) ont besoin
de pas «courts» ou rapides.

Voici une formule empirique pour calculer la longueur maximale du projectile pouvant être stabilisé
par un pas spécifique. Un projectile dépassant cette longueur se mettra en travers quelque part le
long de sa trajectoire. C’est une des raisons qui explique pourquoi un rechargement précis à 50 m
ne groupe pas forcément à 200 m.

150 * C2

Lb = ---------————  (formule de GREENHILL)
   P

Lb = Longueur de la balle.
C  = Diamètre de la balle
P  = Pas du canon
Toutes ces mesures doivent être exprimées dans la même unité.

EXEMPLE:
Calculons la longueur maximum d’une balle stabilisée par un canon de calibre 30 ayant un pas

de 1 tour en 10 pouces.

1) calcul en mesures anglo-saxonnes:
C = 0.308 pouces  
P = 10 pouces
1 pouce = 25.4mm

  150 *0.308 * 0.308
donc Lb = ——-------—————  = 1.423 pouces ou 36.1mm

     10

2) calcul en mesures métriques:
calibre 0.308 millièmes de pouce = 0.308 * 25.4 = 7.82 mm
un tour en 10 pouces = un tour en 254 mm

  150 * 7.82 * 7.82
Lb =  —————-------———— = 36.1 mm

   254

Quelques mots sur le recul . Le recul est un phénomène physique qui se calcule, mais c’est
également une sensation subjective qui est ressentie différemment par chacun.

Certains individus sont sensibles au recul, d’autres moins. La conformation de la crosse est
importante aussi. Un fort recul sera bien absorbé si la crosse est bien adaptée à son utilisateur et
pénible dans le cas contraire.

L’arme commence à reculer dès que le projectile se met en mouvement. Lorsque le projectile
sort de l’arme, celle-ci a déjà relevé d’un certain angle.

Le recul est quantifié à l’aide de la formule d’égalité des quantités de mouvement:

Ma*Va (arme) = Mb*Vb (balle) + Mp*Vp(poudre)  où M sont les masses et V les vitesses.

La masse de gaz qui sort à grande vitesse derrière le projectile doit être prise en compte. Il a
été établi que la vitesse moyenne d’éjection des gaz est de 1430 m/s. La formule devient:

BALISTIQUE



- 25 -

   (Mb * Vb) + (1430 * Mp)
Va = ———---————------------

      Ma
Va = vitesse à laquelle l’arme recule en mètres par seconde
Mb = masse de la balle en kilogrammes
Mp = masse de la poudre en kilogrammes
Vb = vitesse du projectile en mètres seconde
Ma = masse de l’arme en kilogrammes

En calculant l’énergie générée par le recul (E=1/2 MV2), vous pourrez ensuite déterminer si une
arme, dans un calibre donné conviendra à votre sensibilité personnelle.

Il faut toujours peser l’arme concernée sans se fier aux catalogues, qui donnent un poids moyen
(un Contender en 6,5 TCU est beaucoup plus lourd qu’un Contender 44 Mag, la densité des crosses
en bois varie d’une arme à l’autre...)

Balistique extérieure

Plus un projectile est lourd, et donc long, pour un même calibre, plus le coefficient balistique
de ce projectile est élevé (à profil égal).

La trajectoire sera alors plus tendue, la vitesse à l’impact plus élevée, la quantité de mouvement
importante et la dérive au vent moins sensible.

Pour la silhouette, choisissez les projectiles les plus lourds possibles, compte tenu du pas des
rayures, de la capacité de la douille et du recul. Un recul facilement absorbé en position Creedmoor
peut être pénible en debout.

Voici un exemple numérique avec deux projectiles Sierra qui sont représentatifs des profils
rencontrés en calibre 357:

Sierra 8340

Sierra 8350

158 grains

170 grains

0,175

0,284

460 m/s

400 m/s

317 m/s

323 m/s

3,25

3,56

Poids Coéff. Bal. V 0 V 200 m QM 200 m

Ces chiffres sont éloquents: la balle la plus lourde, quoique partant moins vite, est la plus rapide
à 200m et délivre une quantité de mouvement de presque 10% supérieure.

Balistique de but

Pour basculer le mouflon, le 357 Mag est le calibre minimum utilisable.
Pour cette cartouche, une balle de 180 grains quittant la bouche à 400 m/s est un strict minimum.

Si l’arme permet d’atteindre 420-430 m/s en sécurité, c’est encore mieux. La balle de 200 grains
est trop longue pour ce calibre. Elle prend trop d’espace à l’intérieur de l’étui aux dépends du volume
de poudre.

La silhouette n’est pas basculée par l’énergie cinétique du projectile (E = 1/2MV2), mais par la
quantité de mouvement  (Q=MV) qu’il lui transmet («élasticité» du choc).

Théoriquement, la quantité de mouvement suffisante pour basculer le mouflon est voisine
de 3 kgm/s. En pratique, il faut beaucoup plus, attendu que cette valeur varie avec l’endroit où se
situe l’impact, la qualité de la tôle, l’état de surface de la tôle, la nature des supports de cible (bois,
métal,...), etc... De plus, les supports ne sont pas toujours parfaitement plans ni les pieds du bélier
exactement perpendiculaires au corps, ce qui peut rendre le basculement difficile.

Avec une quantité de mouvement supérieure à 4kgm/s, les touchés non tombés sont rares.
Cependant, il existe toujours un risque (un projectile pouvant être défectueux à l’impact par exemple).
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REGLEMENT

Il ne s’agit pas ici de reprendre le réglement dans son intégralité mais plutôt d’expliciter les règles
pour lesquelles des problèmes se posent souvent sur les pas de tir.

Production
La règle «arme de production» est très stricte. Une arme de ce type doit se trouver INTEGRA-

LEMENT dans l’état où elle a été vendue. Le dévernissage ou le déquadrillage des crosses est
interdit. La finition et le fonctionnement mécanique doivent être ceux d’origine (une arme double
action doit fonctionner en double action).

Seules les pièces de remplacement  du fabricant POUR LE MODELE CONSIDERE sont
autorisées. Par exemple, on ne peut pas monter le fût Contender pour 14 pouces sur un Contender
10 pouces production.

Il est interdit de repérer la «mauvaise» chambre d’un revolver par de la peinture ou d’une autre
manière. On ne peut pas noircir (carbure,camphre,...) une arme entre le guidon et la hausse
(noircissage du canon ou de la carcasse non permis).

Voici la liste exhaustive de ce qui est autorisé :
- Les instruments de visée peuvent être peints. La ou les couleurs sont au choix du tireur. Ceci

signifie que le guidon et la feuille de hausse peuvent être peints et que les vis de réglage de la
hausse peuvent être repérées par des touches de couleur.

- Le départ peut être travaillé de la manière suivante et seulement ainsi: les surfaces d’engagement
peuvent être polies, le ressort de rappel de détente peut être étiré, courbé, coupé, mais aucun
autre ressort que celui prévu au catalogue du fabricant ne peut être utilisé.

- Les poignées et/ou fûts de marque (Pachmayr ou Hogue par exemple) pour le modèle considéré
sont autorisés.

- une arme gravée est autorisée si la gravure a été faite PAR LE FABRICANT dans le cadre d’une
édition limitée, d’une commémoration....

Unlimited
D’après la règle du «support artificiel» sont interdits :

- Les fûts permettant un appui supplémentaire tels que les fûts taillés en «tranche de melon» afin
d’épouser la forme de la jambe, les fûts très courts lorsqu’ils sont utilisés pour caler leur extrémité
derrière la jambe et tous ceux qui seraient réalisés dans le même esprit.

- La pose de matériaux antidérapants sur les crosses et fûts tels que abrasif, caoutchouc,etc.....
Par contre les PEINTURES «gaufrées» et le quadrillage sont autorisés (le quadrillage est interdit
en bout de fût). Certaines modifications (crosse, instruments de visée, ...) sont possibles dans cette
catégorie. Reportez vous au réglement général pour plus de détails.

Position debout
L’arme peut être tenue à une ou deux mains. Aucune partie des mains ou de l’arme ne doit toucher

une partie du corps se situant derrière les poignets. Aucune partie des bras à partir du poignet
jusqu’aux épaules ne doit avoir de contact avec une partie du corps.

Points divers
Les gants de tir  sont autorisés à condition qu’ils ne constituent pas une aide au tir.
En position Creedmoor l’arme doit être tenue le long de la jambe et non être calée derrière en

bout de fût ou reposer sur un support quelconque comme boucles de bottes, chaussures montantes,
repli du pantalon ou de la protection...(qui  ne doivent pas comporter de matériau antidérapant)

Par mesure de sécurité,le canon des armes doit toujours être pointé en direction des cibles. LA
FERMETURE DES ARMES ET LEUR ARMEMENT DOIVENT SE FAIRE EN DIRECTION DES
CIBLES et non pas vers les jambes du tireur ou de ses voisins, vers le haut ou vers le bas (position
debout).

En reculant, le canon de l’arme ne doit pas dépasser la verticale.
Le départ des armes bien que libre (pas de poids minimum) ne doit pas être dangereux. L’arme

ne doit pas décrocher si elle est fermée un peu sèchement ou lors d’un choc. Une arme sur laquelle
on doit maintenir la détente vers l’avant à la fermeture pour qu’elle ne décroche pas, n’est pas
considérée comme sûre.

Enfin, nous vous rappelons que le port du casque anti-bruit et des lunettes est obligatoire pour
toute personne présente sur le pas de tir: tireur, coach, marqueur, arbitre.

RÉGLEMENT
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1 grain
1 livre
1 once

1 pouce
1 pied
1 yard

= 0,0648 gramme
= 453,59 grammes
= 28,35   grammes

= 25,4     millimètres
= 0,3048 mètre
= 0,914   mètre

1 gramme
1 Kilogramme
1 Kilogramme

1 centimètre
1 mètre
1 mètre

= 15.43 grains
= 2.20    livres
= 35.27 onces

= 0.394 pouce
= 3.28   pieds
= 1.09   yard

9
°Celsius =      x (°Farenheit - 32)

5

°Farenheit = (    x °Celsius) + 32
9
5

CONVERSIONS

La silhouette métallique occupe une place bien à part dans le monde du tir.
C’est une discipline de précision qui demande concentration et maîtrise de soi.
C’est aussi une discipline où le rechargeur a son importance. La recherche de la précision

maximale sans perte de puissance est passionnante. C’est une spécificité de la silhouette.

Les phénomènes météorologiques, la distance, les cibles différentes et pas toujours bien visibles,
demandent des connaissances longues à acquérir.

La silhouette est une discipline de synthèse du tir. Elle peut être considérée comme l’aboutis-
sement pour un tireur.

Et maintenant comme disent nos amis Américains:

Let’s shoot silhouette !

MISE EN GARDE

Les rechargements  figurant dans les pages suivantes sont donnés à titre indicatif. Ils ont été
soigneusement testés et utilisés en match. Chaque composant a son importance et ne doit pas être
modifié. Les pressions développées peuvent varier de beaucoup suivant les lots de poudre,
d’amorces, la capacité des étuis et les armes. Il est donc nécessaire de diminuer les charges données
de 10%, puis de les augmenter progressivement, en surveillant les signes extérieurs de pression.

Les résultats obtenus étant fonction des éléments utilisés, ils peuvent donc varier notablement.
En conséquence, nous dégageons toute résponsabilité en cas d’incident ou d’accident qui pourraient
survenir du fait de l’utilisation de ces tables.

Les résultats des essais reproduits ci-après sont obtenus sur 10 coups minimum. Les vitesses
et valeurs balistiques sont ramenées aux conditions standards (15°C et pression standard au niveau
de la mer). La valeur du cercle de dispersion est mesurée en tenant compte des impacts les plus
éloignés l’un de l’autre.

Nous tenons à remercier Mrs AUPRETRE Dominique, BESOMBES Bernard, DRUBIGNY Freddy,
GREMONT Jacques et HAMAIDE Félix pour les données de rechargement qu'ils nous ont fournies.

Les calculs balistiques à 100 et 200 m ont été effectués à l'aide du logiciel de balistique
extérieure"Ballistic Explorer" commercialisé par OEHLER Research, Inc.

Les vitesses des projectiles ont été enregistrées avec un chronographe OEHLER modèle 12 ou
un chronographe OEHLER modèle 35P.

MISE EN GARDE

CONCLUSION



Historique :
Pour simplifier une histoire longue et compliquée,  la 7BR (BR pour Bench
Rest) est une cartouche de 308 Winchester dont on a réduit la capacité interne
par refoulement de l'épaulement et  rétreint le collet à 7mm. Remington fut le
premier à proposer une arme chambrée dans ce calibre: son XP-100.
A l'époque, il fallait transformer des étuis de 308 Winchester ou des étuis de
308 Remington BR. L'étui de 308 Rem. BR a les mêmes dimensions
extérieures que le 308 Win. mais les parois sont plus fines et recuites pour
faciliter le formage et le puits d'amorce est prévu pour les amorces "small rifle".
La transformation d'un étui de 308 en 7BR est longue, fastidieuse et demande
un outillage spécialisé qui n'est pas bon marché. Depuis, les choses ont évolué
et deux fabricants proposent des cartouches et des composants de 7BR:
Remington et le GIAT.
Remarques :
Très précis, très agréable à tirer, facile à recharger. Que dire de plus! Les
charges qui suivent ont été mises au point dans une arme à un coup. Nous ne
savons pas si elles sont adaptées aux Kalashnikov semi-automatiques 7BR
récemment apparues sur le marché.
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7 Bench Rest7 Bench Rest
Arme d'essais: Remington XP-100    Longueur du canon: 15"  Destination: Gros Calibre

SP10 1,75 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Sierra 150 grs Matchking réf. 1915
: Remington
: Federal 200
: 57 mm
: non
: 670 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 85 mm
: 48 cm
: 15 cm
: 5,56 kg*m/s

SP7 2,05 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP10 1,70 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP9 1,85 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: Hornady 154 grs réf. 2830
: Remington
: Federal 200
: 58,5 mm
: non
: 650 m/s

: 92 mm
: 53 cm
: 19 cm
: 5,30 kg*m/s

: Hornady 162 grs réf. 2840
: Remington
: Federal 200
: 58 mm
: non
: 610 m/s

: 125 mm
: 59 cm
: 22 cm
: 5,46 kg*m/s

: 66 mm
: 55 cm
: 16 cm
: 5,21  kg*m/s

: Sierra 150 grs Matchking réf. 1915
: Remington
: Federal 205 M
: 57 mm
: non
: 630 m/s



Arme d'essais: Remington XP-100   Longueur du canon: 15"  Destination: Gros Calibre

TU2000  1,35 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: GIAT 145 grs
: GIAT
: Federal 200
: 54 mm
: non
: 555 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 150 mm
: 72 cm
: 20 cm
: 4.43 kg*m/s

TU3000 1,72 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

TU5000  1,90 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

:  GIAT 145 grs
:  GIAT
: Federal 200
:  54 mm
:  non
:  627 m/s

: 150 mm
: 55 cm
: 16 cm
: 5.03 kg*m/s

:  GIAT 145 grs
:  GIAT
: Federal 200
:  54 mm
:  non
:  635 m/s

: 120 mm
: 54 cm
: 15 cm
: 5.09 kg*m/s
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Historique:
Après la création du 357 SM, Elgin Gates étendit ce principe à d'autres calibres.
Parmi ceux-ci, le 375 Super Mag, créé en 1984, est un étui droit qui a la même
longueur que le 357 SM et est obtenu par simple raccourcissement du 375
Winchester. Allant toujours plus loin dans l'expérimentation, Elgin eu l'idée
de rétreindre le collet du 375 SM à 7 mm. Cela donne le 7 mm Gates.

Remarques:
De diffusion confidentielle, ce calibre donne satisfaction à ses utilisateurs.
La faible longueur du collet  impose les mêmes remarques que pour le 7
mm Super Mag. (Les dimensions ont été relevées sur un étui tiré et sont
indicatives).

7 GATES7 GATES
TUBAL 2000 1,45 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Sierra 150 grs Matchking réf. 1915
: IHMSA 375 SM
: Federal 205 M
: 65 mm
: non
: 433 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 70 mm
: 117 cm
: 24 cm
: 3.59 kg*m/s

Arme d'essais: BF Arms    Longueur du canon: 10"  Destination: Gros Calibre



Historique :
C'est Elgin T. Gates qui, en 1975, eu l'idée d'élargir le collet d'une douille de
223 Remington pour y placer une balle de 7 mm. Cette 7 mm/223, comme on
l'appelait à l'époque, fut définitivement mise au point par l'armurier Wes Ulgade
en collaboration avec la firme Thompson/Center au début des années 80, d'ou
le nom TCU pour Thompson/Center Ulgade.

Remarques:
Très populaire, précis et agréable à tirer, l'étui est facilement obtenu à partir du
223 Remington ou du 222 Remington Magnum. Le GIAT commercialise des
cartouches et des composants de 7 TCU, ce qui évite le (petit) travail de
formage. Bien que ces fiches soient consacrées au rechargement, nous faisons
figurer en tête de ce chapitre les caractéristiques de la cartouche manufacturée
GIAT. La qualité de la munition le justifie.9,60
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7 TCU7 TCU
Arme d'essais: T/C Contender  Longueur du canon: 10"  Destination: Gros Calibre

GBSe35 1,72 gramme       Cartouche manufacturée GIATLa GBSe35 est une SP10 fabriquée spécialement

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: GIAT 145 grs
: GIAT
: Federal 205 M
: 65,5 mm
: non
: 561 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 90 mm
: 70 cm
: 20 cm
: 4,47 kg*m/s

SP10 1,72 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP10 1,75 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP10 1,80 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: GIAT 145 grs
: GIAT
: Federal 205 M
: 65,5 mm
: non
: 556 m/s

: 100 mm
: 71 cm
: 20 cm
: 4,43 kg*m/s

: Speer 145 grs réf. 1629
: Sako 222 Mag.
: Federal 200
: 62 mm
: non
: 595 m/s

: 124 mm
: 63 cm
: 21 cm
: 4,62 kg*m/s

: 130 mm
: 55 cm
: 22 cm
: 4,34 kg*m/s

: Speer 130 grs réf. 1624
: Federal 223 Rem.
: Federal 200
: 63 mm
: non
: 640 m/s



SP10  1,65 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Hornady 154 grs réf. 2830
: Federal 223 Rem.
: RWS 4033
: 66 mm
: non
: 545 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 127 mm
: 76 cm
: 25 cm
: 4,41 kg*m/s

TU2000 1,35 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

TU3000  1,62 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: GIAT 145 grs
: GIAT
: Federal 200
: 65,5 mm
: non
: 540 m/s

: 180 mm
: 75 cm
: 20 cm
: 4,30 kg*m/s

: GIAT 145 grs
: GIAT
: Federal 200
: 65,5 mm
: non
: 550 m/s

: non testé au banc
: 73 cm
: 20 cm
: 4,38 kg*m/s
Historique :
En 1975, Elgin Gates mettait au point une série de 8 cartouches, baptisées
IHMSA International. Elles sont toutes basées sur l'étui de 308 Winchester, ont
la même longueur d'étui (1,865 pouce) et le même angle d'épaulement (38°).
L'étui de 300 Savage convient également pour former ces cartouches. Les huit
calibres précités sont: 25 IHMSA, 6.5 IHMSA, 270 IHMSA, 7 IHMSA, 30
IHMSA, 8 mm IHMSA, 338 IHMSA et 35 IHMSA.

Remarques:
Beaucoup d'XP-100 en 7 BR ont été rechambrés pour ce calibre. Wichita offre
un Unlimited en 7 IHMSA. Bon calibre, puissant et précis. (Les dimensions ont
été relevées sur un étui tiré et sont indicatives)
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7 INTERNATIONAL (7IHMSA)7 INTERNATIONAL (7IHMSA)
Arme d'essais: Wichita     Longueur du canon: 15"  Destination: Gros Calibre

TU3000 2,27 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Sierra 150 grs Matchking réf. 1915
:  Winchester 300 Savage
: Federal 210 M
: 70 mm
: non
: 650 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: non testé au banc
: 51 cm
: 15 cm
: 5,38 kg*m/s



Historique :
Historique: ce 308 Winchester rétreint à 7 mm connu de nombreuses versions
"Wildcat" avant d'être fixé dans sa forme actuelle et commercialisé par
Remington en 1980.

Commentaires:
Ce calibre, puissant et précis, est très utilisé dans les pistolets Unlimited. Tiré
dans une arme de poing, il faut limiter le rechargement bien avant d'atteindre la
puissance maximale possible, le recul étant dans ce cas très pénible à
encaisser.
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7-08 REMINGTON7-08 REMINGTON
Arme d'essais: Remington XP-100    Longueur du canon: 13"  Destination: Gros Calibre

TU3000  2,30 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: GIAT 145 grs
: Lake City Match 308 reformés
: CCI 250
: 67,5 mm
: non
: 706 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: non testé au banc
: 44 cm
: 14 cm
: 5.70 kg*m/s

TU5000 2,30 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

TU7000  2,70 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

TU8000  2,80 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: GIAT 145 grs
: Lake City Match 308 reformés
: CCI 250
: 67,5 mm
: non
: 650 m/s

: non testé au banc
 : 51 cm
 : 15 cm
: 5.21 kg*m/s

: GIAT 145 grs
: Lake City Match 308 reformés
: CCI 250
: 67,5 mm
: non
: 690 m/s

: non testé au banc
: 45 cm
: 15 cm
: 5.56 kg*m/s

: non testé au banc
: 50 cm
: 15 cm
: 5.30 kg*m/s

: GIAT 145 grs
: Lake City Match 308 reformés
: CCI 250
: 67,5 mm
: non
: 660 m/s



Historique:
Créée par Elgin T. Gates en 1975, cette cartouche s'obtient à partir d'un étui de
30-30 WCF, de 32 Winchester Spécial ou de 375 Winchester par rétreint du
collet à 7 mm et création d'un épaulement à 38°. Ce "Wildcat" offre des
performances similaires à celles du 7-30 Waters qui, lui, est disponible dans le
commerce. Il existe une version de cette cartouche en calibre 30. Le R veut dire
"rimmed", à bourrelet, pour distinguer cette cartouche du 7 International IHMSA
qui a un étui à gorge.

Remarques:
Excellente cartouche de silhouette, facile à fabriquer et recharger.
(Les dimensions ont été relevées sur un étui tiré et sont indicatives)
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7 INTERNATIONAL R7 INTERNATIONAL R
Arme d'essais: MOA Maximum     Longueur du canon: 10"   Destination: Gros Calibre

SP10 1,80 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: GIAT 145 grs
:  Winchester 375
: CCI 200
: 72 mm
: non
: 560 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 140 mm
: 70 cm
: 20 cm
: 4,46 kg*m/s

SP7 1,80 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP9 1,80 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: GIAT 145 grs
: Winchester 375
: CCI 200
: 72 mm
: non
: 580 m/s

: 90 mm
: 66 cm
: 19 cm
: 4,63 kg*m/s

: GIAT 145 grs
: Winchester 375
: CCI 200
: 72 mm
: non
: 560 m/s

: 90 mm
: 70 cm
: 20 cm
: 4,46 kg*m/s



Historique :
Ce fut la première cartouche américaine de petit calibre à utiliser la poudre dite
"sans fumée". Conçue par Winchester, elle fut mise sur le marché au début de
l'année 1895 pour la célèbre Winchester 1894 à levier de sous garde. La
charge d'origine de 30 grains de poudre pyroxylée propulsait une balle demi-
blindée de 160 grains à 600 m/s.

Remarques:
C'est un bon calibre silhouette, qui combine précision, puissance et flexibilité
d'emploi avec un recul acceptable. Les poudres sphériques ne sont pas très
adaptées à ce calibre.
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30x30 WCF30x30 WCF
Arme d'essais: T/C Contender   Longueur du canon: 10"  Destination: Gros Calibre

TU2000 1,80 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: GIAT cupro-nickel 150 grs
: Federal
: CCI 200
: 71,5 mm
: non
: 570 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: non testé au banc
: 69 cm
: 23 cm
: 4,56 kg*m/s

TU3000 2,10 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

TU3000  2,00 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

TU5000  2,30 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: GIAT cupro-nickel 150 grs
: Federal
: CCI 200
: 71,5 mm
: non
: 575 m/s

: non testé au banc
: 68 cm
: 23 cm
: 4,60 kg*m/s

: SFM 150 grs
: Federal
: Winchester 120
: 71,5 mm
: non
: 525 m/s

: 130 mm
: 81 cm
: 24 cm
: 4,18 kg*m/s

: non testé au banc
: 69 cm
: 23 cm
: 4,56 kg*m/s

: GIAT cupro-nickel 150 grs
: Federal
: CCI 200
: 71,5 mm
: non
: 570 m/s



Arme d'essais: T/C Contender  Longueur du canon: 14"  Destination: Gros Calibre

TU3000  2,25 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Sierra 125 grs réf. 2120
: Norma
: Winchester 120
: 71,5 mm
: non
: 700 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 120 mm
: 47 cm
: 22 cm
: 4.44  kg*m/s
Historique :
Après la création du 357 Super Mag, Elgin T. Gates eu l'idée de rétreindre le
collet de cet étui à 7 mm, donnant naissance au 7 mm SM.

Remarques:
Ce calibre ne connait pas un grand succès. La faible longueur du collet pose
quelques problèmes au rechargement et, la balle étant peu maintenue, il arrive
qu'elle se désaxe au moindre choc, comme lors de son transport par exemple.
(Les dimensions ont été relevées sur un étui tiré et sont indicatives)
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7 SUPER MAG (7 mm/357 SM)7 SUPER MAG (7 mm/357 SM)
Arme d'essais: BF Arms    Longueur du canon: 10"  Destination: Gros Calibre

SP10 1,60 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: GIAT 145 grs
: Federal 357 SM
: Federal 205 M
: 58 mm
: non
: 500 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 180 mm
: 87 cm
: 21 cm
: 3.97 kg*m/s

SP10 1,60 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: Speer 145 grs  réf. 1629
: Federal 357 SM
: Federal 205 M
:
  non
: 485 m/s

: 380 mm
: 95 cm
: 26 cm
: 3.76 kg*m/s



Historique :
Développé par Steve Herrett et Bob Milek, ce calibre fut chambré par T/C dans
le Contender en 1973. Cependant, il n'est plus disponible dans le Contender
depuis quelques années et il vous faudra chercher un canon d'occasion si le 30
Herrett vous tente. Cette cartouche est un "Wildcat" pur, personne ne le
fabriquant. Il faut former l'étui depuis le 30-30 WCF, le 32 Winchester Spécial
ou le 375 Winchester.

Remarques:
Calibre efficace et précis, ayant un recul agréable, il est handicapé par le travail
demandé pour faire les étuis.
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30 HERRET30 HERRET
Arme d'essais: T/C Contender   Longueur du canon: 10"  Destination: Gros Calibre

SP10 1,85 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Speer 130 grs réf. 2005
: Federal 30-30
: CCI 250
: 56 mm
: non
: 640 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 145 mm
: 56 cm
: 25 cm
: 4.23 kg*m/s

SP10 1,80 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP10 1,85 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: Hornady 150 grs réf. 3031
: Federal 30-30
: CCI 250
: 58 mm
: non
: 620 m/s

: 152 mm
: 60 cm
: 25 cm
: 4.73 kg*m/s

: SFM blindée BT 150 grs
:  Federal 30-30
: CCI 250
: 58 mm
: non
: 645 m/s

: 152 mm
: 53 cm
:18 cm
: 5.19 kg*m/s



32-20 WCF32-20 WCF
Historique :
Créée par Winchester en 1882 pour leur carabine à levier de sous garde
modèle 1873, cette cartouche, chargée à l'origine à poudre noire, connu
rapidement une grande popularité. Tombé dans un semi-oubli, ce calibre
connait un regain d'intérêt avec la silhouette.

Remarques:
Le dessin coté donne les dimensions d'origine de la cartouche. Celle qui est
utilisée en silhouette est différente car équipée d'un projectile de calibre .308"
et non .312". Le Contender, le BF et le MOA sont chambrés en 30-20 (même si
le canon porte la mention 32-20 comme sur le Contender). Pour recharger il
faut se servir d'un recalibreur spécial sous-dimensionné pour que la balle de 30
ne "nage" pas dans le collet de 32. Redding fabrique cet outillage. Les charges
données ci-dessous ne sont à UTILISER, avec les précautions d'usage, QUE
DANS LES ARMES RESPECTIVEMENT INDIQUEES.
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CES CHARGES DEPASSENT DE BEAUCOU P LES PRESSIONS D'EMPLOI NORMALES DU 32-20 WCF ET
LEUR UTILISATION DANS TOUTE AUTRE ARME POURRAIT ENTRAINER L A DESTRUCTION DE LA DITE
ARME, AVEC LES CONSEQUENCES QUE L'ON IMAGINE.
Arme d'essais: MOA  Maximum   Longueur du canon: 8"7/8   Destination: Gros Calibre

TU 2000 1,00 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Sierra 125 grs réf. 2120
: Remington
: Federal 205 M
: 49,5 mm
: non
: 478 m/s

Balistique à 100 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 55 mm
: 23 cm
: 9 cm
: 3.39 kg*m/s

SP3 1,20 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP3 1,00 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP3 1,00 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 100 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: Speer 130 grs réf. 2005
: Remington
: Federal 205 M
: 48,5 mm
: non
: 590 m/s

: 68 mm
: 66 cm
: 27 cm
: 3.88 kg*m/s

: Sierra 150 grs réf. 2130
: Remington
: Federal 205 M
: 52 mm
: non
: 523 m/s

: 71 mm
: 83 cm
: 27 cm
: 4.08 kg*m/s

: 47 mm
: 20 cm
: 8 cm
: 3.78 kg*m/s

: Speer 130 grs réf. 2005
: Remington
: Federal 205 M
: 48,5 mm
: non
: 510 m/s

Arme d'essais: MOA  Maximum  Longueur du canon: 8"7/8   Destination: FIELD PISTOL

Arme d'essais: T/C Contender Longueur du canon: 10"   Destination: FIELD PISTOL



Historique :
Cette cartouche date de 1935. Elle fut développée par la firme Winchester en
collaboration avec Smith & Wesson, le Major Douglas B. Wesson et Philip B.
Sharpe. C'est le revolver S&W 44 spécial de l'époque qui fut modifié pour
chambrer la nouvelle cartouche. Le premier revolver 357 Magnum Hand
Ejector fut offert à J. Edgard Hoover, directeur du FBI, le 10 mai 1935.

Remarques:
Ce calibre est un des plus utilisés en revolver. Il est facile à recharger, précis,
mais manque un peu de puissance a 200 mètres. Il peut arriver qu'un mouflon
bien touché reste debout. Pour le revolver, on choisira des balles de 180
grains. Les projectiles plus légers manquent de quantité de mouvement a 200
mètres et les balles de 200 grains ne laissent plus assez de place dans l'étui
pour la poudre, la longueur de la cartouche étant limitée par la longueur du
barillet. Dans une arme à un coup, on pourra, si le cône de raccordement est
situé suffisamment loin, faire des cartouches plus longues, donc utiliser des
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balles plus lourdes et mettre plus de poudre. De plus, il n'y a pas de fuite de gaz (entrefer barillet/canon).
Le 357 Mag. est peu utilisé dans les armes à un coup, le choix des calibres étant vaste par ailleurs. C'est pourtant
un bon calibre pour le debout dans un monocoup. Ce calibre est utilisable en Field Pistol.

357 MAGNUM357 MAGNUM
Arme d'essais: Manurhin MR73 Long Range    Longueur du canon: 9"  Destination: Gros Calibre

SP3 1,10 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Hornady 180 grs réf. 3577
: SFM
: CCI 550
: 41.2 mm
: léger
: 398 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 206 mm
: 175 cm
: 81 cm
: 3.1 kg*m/s

SP3 1,20 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP3 1,20 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP3 1,20 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: Hornady 180 grs réf. 3577
: SFM
: Federal 200
: 43 mm
: non
: 485 m/s

: 220 mm
: 121 cm
: 74 cm
: 3.70 kg*m/s

: Hornady 200 grs réf. 3515
: SFM
: Federal 200
: 49 mm
: non
: 430 m/s

: 216 mm
: 143 cm
: 66 cm
: 3.86 kg*m/s

: 210 mm
: 148 cm
: 69 cm
: 3.78 kg*m/s

: Speer 200 grs réf. 4231
: SFM
: Federal 200
: 48 mm
: non
: 425 m/s

Arme d'essais: T/C Contender    Longueur du canon: 10"  Destination: Gros Calibre



Historique :
Cette cartouche est due à Elgin T. Gates, le père de la silhouette à l'arme de
poing. C'est une 357 Magnum rallongée. Elgin concrétisa cette cartouche pour
la première fois en 1952 en partant de l'étui de 32-30 Remington de 1884. Pour
la tirer, il se construisit une carabine à partir d'un boitier de culasse Remington
N°3 à bloc tombant. En 1975, lorsque la silhouette vit le jour, il rechambra des
canons de Contender en 357 SM. Depuis, c'est devenu un calibre standard
chez T/C. En 1983, le Dan Wesson 357 Super Mag était mis en production.

Remarques:
Précis, facile à recharger, ce calibre offre le petit plus en puissance qui manque
au 357 Mag. Cette cartouche est conçue pour l'utilisation de balles de 200
grains.
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9,09 357 SUPER MAG (MAXIMUM)357 SUPER MAG (MAXIMUM)
Arme d'essais: Dan Wesson    Longueur du canon: 8"  Destination: Gros Calibre

SP3 1,30 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Hornady 200 grs réf. 3515
: Federal
: Federal 200
: 53 mm
: léger
: 410 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 190 mm
: 155 cm
: 64 cm
: 3,77 kg*m/s

SP3 1,30 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP3 1,35 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP3 1,30 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: Hornady 200 grs réf. 3515
: Federal
: CCI 400
: 53 mm
: léger
: 422 m/s

: 200 mm
: 148 cm
: 65 cm
: 3,82 kg*m/s

: Hornady 180 grs réf. 3577
: Federal
: Federal 200
: 49 mm
: non
: 512 m/s

: 160 mm
: 110 cm
: 73 cm
: 3,68 kg*m/s

: 145 mm
: 123 cm
: 66 cm
: 4,03 kg*m/s

: Hornady 200 grs Réf. 3515
: Federal
: Federal 200
: 54 mm
: non
: 470 m/s

Arme d'essais: T/C Contender  Longueur du canon: 10"  Destination: Gros Calibre



Historique :
Développé par Steve Herrett et Bob Milek, ce calibre fut chambré par T/C dans
le Contender vers 1975. Cependant, il n'est plus disponible dans le Contender
depuis quelques années et il vous faudra chercher un canon d'occasion si le
357 Herrett vous tente. Cette cartouche est un "Wildcat" pur, personne ne le
fabriquant. Il faut former l'étui depuis le 30-30 WCF, le 32 Winchester Special
ou le 375 Winchester.

Remarques:
C'est un calibre violent, dont les étuis sont longs à fabriquer et dont la mise au
point est délicate. Ceci dit, il est d'une précision excellente et sa puissance met
à l'abri des touchés non tombés. Les balles de 180 à 250 grains sont
utilisables.
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357 HERRETT357 HERRETT
Arme d'essais: T/C Contender    Longueur du canon: 10"  Destination: Gros Calibre

SP10  2,00 grammes

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Hornady 200 grs réf. 3515
: Federal 30-30
: CCI 250
: 60 mm
: non
: 570 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 132 mm
: 74 cm
: 35 cm
: 5,47 kg*m/s

SP10 1,80 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: Hornady 250 grs réf. 3525
: Federal 30-30
: CCI 250
: 60,5 mm
: non
: 470 m/s

: 115 mm
: 113 cm
: 49 cm
: 5,47 kg*m/s
TUBAL 2000 2,40 grammes
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Historique:
Autre calibre, datant de 1987, de la série des Super Mag du prolifique Elgin T.
Gates, ce n'est ni plus ni moins qu'une 44 Magnum rallongée. Des étuis sont
actuellement manufacturés mais l'approvisionnement reste difficile. On peut
faire des 445 SM à partir d'étuis de 30-40 Krag recoupés et expandés. C'est
de cette manière que la cartouche fut créée et mise au point. Calibre
disponible chez Wesson Arms (ex Dan Wesson) en revolver et chez T/C en
monocoup.

Remarques:
Le moins que l'on puisse dire est que ce calibre a la pêche. Le recul est en
conséquence. Les premiers essais faits dans un revolver Dan Wesson sont
prometteurs.

445 SUPER MAG445 SUPER MAG
Arme d'essais: Dan Wesson   Longueur du canon: 10"  Destination: Gros CalibreBalle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Sierra 300 grs réf. 8630
: Elgin Gates (BELL BASIC BRASS)
: CCI 200
: 52,5 mm
: léger
: 405 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

:  non testé au banc
: 141 cm
: 38 cm
: 6,30 kg*m/s



Historique :
Cette cartouche, fruit de la collaboration de Smith & Wesson et Remington, fut
mise sur le marché en 1955 et était destinée au nouveau revolver à grosse
carcasse de l'époque. L'idée de départ ayant abouti à la conception du 44 Mag.
est due à Elmer Keith, spécialiste américain des armes de poing surpuissantes.

Remarques:
Calibre roi de la discipline revolver au début de la silhouette, sa popularité a
nettement marqué le pas avec l'apparition du 357 Maximum. Concernant le
rechargement, cette cartouche est difficile à mettre au point. Cette difficulté
surmontée, elle donne satisfaction, en précision comme en puissance. Les
charges qui suivent ont été développées pour les revolvers. Dans un
Contender, le 44 Mag. pleine charge est désagréable à tirer (recul violent). De
plus, nous n'avons pas trouvé de combinaison de rechargement donnant une
précision suffisante à 200 mètres. C'est un des rares calibres ou le Contender
ne donne pas satisfaction pour la silhouette. Ce calibre est utilisable en Field
Pistol.
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44 MAGNUM44 MAGNUM
Arme d'essais: Smith & Wesson   Longueur du canon: 8" 3/8   Destination: Gros Calibre

SP3 1,50 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

: Speer FMJ 240 grs réf. 4459
: Federal
: CCI 350
: 41 mm
: léger
: 435 m/s

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: 283 mm
: 146 cm
: 74 cm
: 4.51 kg*m/s

SP3  1,45 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

SP3 1,65 gramme

Balle
Etui
Amorce
L cartouche
Sertissage
Vo

Balistique à 200 mètres

Cercle de dispersion
Chute
Déflexion vent latéral (20 km/h)
Quantité de mouvement

: Hornady 265 grs réf. 4300
: Federal
: CCI 350
: 41 mm
: léger
: 412 m/s

: 247 mm
: 150 cm
: 61 cm
: 5.08 kg*m/s

: Sierra 220 grs réf. 8605
: Federal
: CCI 350
: 40 mm
: léger
: 480 m/s

: 260 mm
: 120 cm
: 67 cm
: 4.45 kg*m/s
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ECHELLE
Le côté d'un carreau mesure:

GROS CALIBRE : 1 Pouce
FIELD PISTOL  : 1/2 Pouce
PETIT CALIBRE : 3/8 Pouce

1 Pouce = 25,4 mm
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ECHELLE
Le côté d'un carreau mesure:

GROS CALIBRE : 1 Pouce
FIELD PISTOL  : 1/2 Pouce
PETIT CALIBRE : 3/8 Pouce

1 Pouce = 25,4 mm
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